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Au sommaire de ce numéro de FIL  (38 pages) 

Que la franc-maçonnerie est belle ! 

1. Un vécu en loge : Être femme et franc-maçonne  

2. Un geste en loge : L’épreuve par le sang 

3. Imaginaire en loge : le dialogue des souris 

4. La vie en loge : Libre dans une loge libre 

5. La loge en analyse : En pleine conscience 

6. Un poème en loge : Sous la voûte étoilée 

7. On en parle : A propos de l’Ayurveda 

8. Impressions de lecture  

9. Un office en loge : Orateur—Oratrice 

10. Un geste en loge : Ecrire son testament 

11. L’engagement maçonnique, pourquoi ? 

12.  Sur le web : Trois sites de loges 

13.    Le vécu du Ramadan par un franc-maçon  

14.    A l’attention des contributeurs et contribu-

trices ! 

Permettre à des femmes et des hommes de 

bonne volonté de se rencontrer et d’échanger 

dans l’ambiance d’une méditation spirituelle 

adogmatique pour créer une relation mutuelle 

sage et fraternelle, tel est à mon humble avis 

l’essentiel du cadre de fonctionnement d’une 

loge maçonnique. 

 

Dans le monde actuel, cette offre est exception-

nelle. Avec la liberté de conscience, la bienveil-

lance, l’écoute et le respect mutuel, croyants et 

incroyants peuvent apprendre à créer ensemble 

cette sagesse collective qui a tant de mal à exis-

ter. 

 

Conscients des difficultés nous souhaitons facili-

ter son émergence.. 

Vous trouverez dans ce numéro des articles qui 

vous feront voyager et réfléchir. 

 

N’hésitez pas, vous aussi, à apporter vos contri-

butions pour qu’ensemble nous puissions aider 

celles et ceux qui dans les loges se trouvent con-

frontés aux réalités. 

Matéo Simoita  

Directeur de la Publication 
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Principes de longue vie pour 

une loge maçonnique  
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Q1 : MTCS Annie, je te remer-

cie de nous parler de ton ressen-

ti en tant que femme et franc-

maçonne , quelle idée avais tu 

de la franc-maçonnerie avant 

d'être initiée ? 
 

Annie : La Franc-maçonnerie ne 

m’était pas inconnue. Une vie com-

mune de dix années auprès d’un 

franc-maçon a été pour moi une 

expérience fondatrice sur mon che-

min de vie. Une vraie rencontre 

faite d’amour, de respect et de fra-

ternité, sans être un long fleuve 

tranquille…  

 

Q2 : Pourrais-tu te présenter 

brièvement ? 
 
Annie : Mariée – deux enfants 

Mon métier de tourneur de terre et 

de formatrice dans le domaine de 

la céramique s’est révélé une vraie 

passion. J’ai également travaillé 

auprès de l’Aide Sociale à l’En-

fance. Une belle expérience malgré 

des difficultés bien réelles. Actuel-

lement, je suis en formation à 

l’Ecole Française de lecteur-

correcteur par intérêt pour la 

langue française et la littérature.  

 

Q 3 : Comment s'est passée ton 

initiation ? 
 
Annie : Mon initiation s’est bien 

passée. J’étais un peu déboussolée, 

je dois dire. Alors que mon souhait 

au départ était d’intégrer une Loge 

mono genre, je me suis retrouvée 

dans une Loge mixte à 90% mascu-

line, ce qui m’a demandé des ef-

forts pour trouver ma juste place. 

Ne voulant pas gommer ma fémini-

té, je ne savais pas toujours com-

ment me positionner vis-à-vis des 

Frères. Etablir des relations 

franches et loyales avec le sexe op-

posé en essayant de dépasser les 

déterminismes sociaux, s’avère être 

un jeu d’équilibriste, à mon sens.  

 

Q 4 : Pourquoi as-tu choisi une 

loge du GODF pour entrer en 

franc-maçonnerie ? 
 
Annie : Je n’ai pas choisi le 

G.O.D.F. Le hasard a fait les 

choses. Je souhaite aujourd’hui me 

rapprocher d’une Loge uniquement 

symbolique. Je pense que le sociétal 

en loge est source de tensions rela-

tionnelles entre les membres.  

 

Q5 : Dans ta loge as-tu retrouvé 

d'autres soeurs ? Partagez-vous 

des réflexions ? 
 
Annie : J’ai pu établir également 

des liens de fraternité avec des 

Sœurs d’autres Loges. Il est vrai 

que le sujet de la mixité est abordé 

entre nous. Nous constatons que la 

complaisance et la peur du conflit 

chez certaines sœurs, maintiennent 

en l’état la phallocratie ambiante. 

La misogynie est difficile à com-

battre car elle passe aussi par le 

langage non verbal .  

 

Q6 : Conseillerais-tu à des 

amies de rentrer dans une loge 

maçonnique ? 
 
Annie : Oui Mais bien exposer ses 

(Suite page 4) 

 

Etre femme et franc-maçonne,  

le ressenti d'Annie ! 

Quand l’usage pose question  

Comment comprendre que de nombreuses obédiences mixtes 

persistent à utiliser le masculin « neutre » dans l’appellation des 

fonctions ? 

De plus en plus de sœurs supportent mal d’entendre « Vénérable 

Maître »  pour s’adresser à la sœur en charge de cette fonction ou 

« Sœur Premier Surveillant ».  

Rappelons que le masculin « neutre » n’existe pas dans la langue fran-

çaise et que l’utiliser correspond à une attitude sexiste !  

Notre sœur Annie propose des substitutions possibles. D’autres sœurs 

dans d’autres obédiences ont adopté une féminisation des fonctions pour 

les trois premiers degrés ; mais pourquoi ne pas l’étendre aux hauts 

grades ? 
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attentes lors des enquêtes et se do-

cumenter sur les Obédiences et les 

Rites afin d’éviter «l’ erreur d’ai-

guillage ». 

 

Q7 : Comment travailles-tu ma-

çonniquement ? 
 
Annie : J’ai participé à des réu-

nions d’instruction pour apprentis 

et compagnons. J’ai des échanges 

avec des Frères et des Sœurs en 

dehors de la Loge. Je lis actuelle-

ment les ouvrages de Daniel Be-

resniak que je trouve passionnant : 

clarté d’écriture et pensée profonde 

qui ouvrent des pistes de réflexion.  

 

Q8 : Te sens-tu en confiance 

dans ton atelier ? 
 
Annie : Oui, car la majorité des 

Frères ont été bienveillants et fra-

ternels à mon égard.  

 

Q9 : En tant que femme te sens-

tu respectée en loge ? As-tu vé-

cu des moments pénibles de sol-

licitation à caractère sexuel ? 
 
Annie : Je n’ai pas été respectée par 

un Frère : un conflit d’ordre sexuel 

sur lequel je ne souhaite pas 

m’étendre.  

Je me suis sentie démunie et per-

turbée face à cette attitude, ne pen-

sant pas la trouver en  

Un gradé du G.O.D.F se croyant 

tout permis envers une apprentie, 

cela relève du « droit de cuissage » 

et de l’abus de pouvoir.  Le « mé-

nage » a été fait.  

 

Q10 : Je suppose que dans ton 

atelier on utilise les fonctions 

des officiers au masculin ; est-

ce que cela t'apparaît normal ? 

Que proposerais-tu ? 
 
Annie : Cette boutade « Notre Vé-

nérable Maîtresse » qui nous pro-

pulse illico dans l’univers du Mar-

quis de Sade ( ce dernier était franc

-maçon, je crois) est très porteuse 

de sens, je trouve. La fonction de 

Direction de la Loge est sexualisée 

dès qu’une femme l’incarne. Il est 

vrai que la substantialité des mots 

a son importance car elle peut ba-

naliser une situation discriminante 

d’un genre, à savoir le genre fémi-

nin dans le sujet qui nous occupe.  

Une petite proposition de ma part : 

pourquoi ne pas utiliser les bijoux 

des Officiers pour nommer les fonc-

tions. Cela aurait le mérite de la 

neutralité.  

 
Par exemple :  

• Vénérable Sœur/Frère de 

l’Equerre 

• S/F de la Plume 

• S/F du Volume de la Loi 

• S/F de la Lyre S/F du Cœur 

• S/F de la Canne 

• S/F des Clefs 

• S/F du Glaive 

• S/F de l’Epée 

• S/F de la Perpendiculaire 

• S/F du Niveau 

• S/F des Banquets 

Que penseraient les puristes de 

cette idée « saugrenue » qui, peut-

être, a déjà été proposée ? Pour ma 

part, j’aime la poésie symbolique 

des bijoux mais je n’évalue pas les 

conséquences d’un tel choix sur 

l’ensemble des textes d’un Rite. 

 
 

Q11 - Quelles satisfactions as-

tu pu connaître depuis que tu es 

franc-maçonne ? 
 

Annie : Mes satisfactions en 

Franc-maçonnerie sont nom-

breuses : les rituels, la gestuelle, 

les tabliers et les gants, les dé-

cors du Temple et son silence, 

la chaîne d’union, la Fraternité 

de l’ensemble des Sœurs et des 

Frères, leurs planches, les 

Agapes. Tout ce que je peux 

connaître en tant que compa-

gnon me plaît et me touche. En 

Tenue, je me sens à ma place.  
 

Q12 - Aurais-tu un message à 

transmettre au grand maître du 

GODF ? 
 
Annie :  Je transmets au Grand 

Maître du G.O.D.F mes amitiés 

fraternelles et féministes d’une 

Sœur compagnonne, et cette pensée 

d’ Albert Einstein toujours d’ac-

tualité :  « Il est plus facile de dé-

sintégrer un atome que de vaincre 

un préjugé. »  

(Suite de la page 3) 
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L’épreuve par le sang,  

une épreuve d’ordinaire virile  

Je dois dire dès l’entrée que ma planche sera par-

tielle, car il est impossible de dire tout ce que 

cette épreuve révèle dans la symbolique maçon-

nique.  

En  y réfléchissant, j’ai même acquis la conviction 

que ce sujet mériterait qu’on s’y attarde beau-

coup plus longuement. Parler de la symbolique 

du sang, de la symbolique de l’épreuve elle-

même, ou encore de la symbolique de la simula-

tion aurait été très riche. Mais comme il faut res-

ter concise et claire, (ce qui est également un 

exercice en Maçonnerie), je me limiterai à l’histo-

rique maçonnique de cette épreuve dans les 

différents rituels et aux significations au regard 

de l’obligation qui est demandée à la récipien-

daire. 

Tout d’abord cette épreuve est assez surprenante et elle 

n’existe pas dans tous les rituels  et notamment dans les 

rituels d’adoption, donc réservés aux femmes dès le XVIII 

siècle .  

 

L’épreuve par le sang dans le rituel du  

Rite Français Régulateur (1801) 

La récipiendaire (car c’est ainsi qu’on appelle dans notre rite) 

vient d’effectuer les trois voyages. Ni nue ni dévêtue, elle a 

toujours les yeux bandés et la VM lui demande alors si elle 

est prête à subir d’autres épreuves. Avec son accord, il lui est 

demandé si elle serait d’accord pour abandonner les métaux 

qui lui ont été confisqués préalablement, dans un but de 

solidarité. Il va lui être demandé par lasuite de boire jusqu’à 

la lie la coupe d’amertume.  

L’initiation se poursuit alors par cette petite mise en scène 

(voir encadré ci-contre) . 

Il s’agit donc d’un simulacre de blessure infligé dans le but 

d’éprouver la profane. A partir de ce rituel, il est intéressant, 

à mon avis, d’élargir le champ afin d’éclairer d’où provient 

cette épreuve et de quoi ce pacte de sang est-il le symbole ? 

 

 

(Suite page 6) 

VMMadame, nous allons dans un moment, exiger que 

vous nous prêtiez une obligation qui nous assure de votre 

discrétion ; cette obligation devrait être écrite par vous et 

signée de votre sang. 

S1 re Exp, remplis ton office ! 

Le Régulateur du Maçprécise « On prépare tout pour une 

saignée et, quand la bande est mise et que le F chirurgien 

va piquer, le F conducteur dit : « grâce ». 

Cependant, la gestuelle est laissée à l’appréciation de la L  

1 re Exp : Arrêtons ! N’allons pas plus loin !  

VMMadame, votre acceptation nous suffit dans cet ins-

tant. Apprenez par cette épreuve que dans toutes les cir-

constances vous devrez secourir vos SSet, s’il est néces-

saire, verser votre sang pour elles. 
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1—Origines de l’épreuve : 

une promenade dans les 

rituels 

Il faut tout d’abord remarquer que 

cette épreuve n’était pas prévue à 

l’origine de la FM. A la place, il y avait 

(on le trouve dans les vieux rituels qui 

nous sont parvenus, dont celui du 

Marquis de Gages 1763 et celui du 

Duc de Chartres de 1784), une 

épreuve non moins impressionnante 

du fer chaud. (un gant rougi au fer 

dans lequel on mettait la main).  

Cette épreuve était connue au Moyen 

Age et était utilisé en justice pour 

« jurer » de son innocence. (s’il n’y 

avait aucune trace  de brûlure c’est 

qu’on devait être absout).  Cette 

épreuve est encore utilisée dans le 

rite de Memphis.  

Par ailleurs au REAA il est prévu dans 

la tradition, (comme dans un manus-

crit de 1810 Guide du Macon Ecos-

sais) qu’une piqure soit effectuée sur 

un bras, et qu’il soit entendu le con-

sentement du profane.  

Au RER c’est au moment du serment, 

pointe de compas sur le cœur, que la 

représentation du sang de la profane 

est simulée.  

A la GLFF et au REAA on demande 

simplement à la profane si elle est 

d’accord sans effectuer un geste de 

piqure.  

Au Rite français, il n’y a rien.  

Mais au rite français 1801 on trouve 

ces précieuses traces de la tradition : 

il est demandé à la profane si elle est 

d’accord, puis on arrête la main qui 

va procéder.  

Puis il y a le souvenir du gant au fer et 

du sceau, sans aller jusqu’au bout.  

 

2- Origines de l’épreuve : 

Le sang dans les initiations 

Sans aucun doute, dans toutes les 

sociétés initiatiques et surtout dans 

toutes les initiations, il y a une 

épreuve de sang.  

L’initiation (du latin : initiatio), au 

cours d'un rite de passage, est le pro-

cessus par lequel un novice acquiert 

un nouveau statut, de nouvelles con-

naissances, passe d’un état à un 

autre.  Le terme désigne aussi la céré-

monie, le rite de passage ou 

l'épreuve, qui permet d'accéder à ce 

nouveau statut. 

Mais d’abord voyons qui est concer-

né par des initiations traditionnelle-

ment. Selon le sociologue Roger Bas-

tide, qu’il y a 3 sortes d’initiations :  

 Les initiations liées à l’âge (on y 

est contraint et on arrive dans un 

rôle, une place sociale déjà pré-

vue à l’avance sans possibilité de 

choix), c’est le cas pour les socié-

tés tribales et le passage de 

l’adolescence à l’âge adulte.  

 Les initiations religieuses qui 

s’adresse à des volontaires qui 

pourront ensuite accéder à des 

connaissances ou des transmis-

sions de savoir réservés aux seuls 

initiés ; C’est plus ou moins le cas 

dans toutes les religions. A ce 

titre on pense au sacrifice d’Abra-

ham et au calice censé contenir 

le sang du Christ. Ou bien il s’agit 

d’entrer dans une MAFIA, on me 

pardonnera ces rapprochements 

très osés.  

 Les initiations liées aux sociétés 

magiques. Dans ce cas l’initié se 

voit transférer des compétences 

ou pouvoirs qui sont liées à son 

statut dans l’ordre magique. Il 

s’agit de devenir chamane ou 

voyant ou bien encore de pouvoir 

parler avec les morts ou encore de 

(Suite de la page 5) 

(Suite page 7) 
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pouvoir retrouver l’amour d’un 

être cher.  

Vu sous cet angle, il n’est pas du tout 

acquis que la FM soit un ordre initia-

tique car rien dans ces définitions ne 

correspond à l’action de la FM. Cer-

tains historiens ont pu dire que la FM 

c’est d’abord une société philoso-

phique et c’est aussi, et sans aucun 

doute, un ordre initiatique. On entre 

en franc-maçonnerie par une initia-

tion et on s’engage à quelque chose, 

mais on n’acquiert pas de statut ou 

de pouvoir particulier. Quant aux 

connaissances, je renverrai bien à 

VITRIOL !!! Tout comme la FM n’est 

pas une société secrète mais une 

société à secrets, ce qui n’est pas 

équivalent.  

Quoiqu’il en soit, l’initiation implique 

un engagement du profane, un enga-

gement d’autant plus fort qu’il sera 

indélébile. Voilà pourquoi il est prévu 

de verser ou simuler le sang dans des 

épreuves d’initiation qui sont desti-

nées à éprouver la résistance du pro-

fane et la solidité de son engage-

ment. Le sang est le marqueur le plus 

fort de l’engagement. (un engage-

ment signé au sang est un engage-

ment très lourd, cf les pactes diabo-

liques, Faust etc..). 

Il y a souvent dans les pactes au sang, 

un aspect : entrée dans une fraterni-

té, et comme on n’est pas frères de 

sang, on le devient par l’échange e 

et/ou l’effusion de sang.  C’est vrai 

pour les gangs, pour les amitiés, pour 

les amours.  

C’est peut-être un peu cela aussi pour 

la FM, mais comme je l’ai dit, ce n’est 

pas une confrérie non plus.  

 

3- Le Sens de l’épreuve 

par le sang  

Il faut bien remarquer que les initia-

tions traditionnelles accompagnées 

d’une épreuve par le sang. concer-

nent surtout les garçons. Dans la litté-

rature on trouve souvent l’idée que 

les initiations des femmes sont liées à 

la virginité et à la maternité. Les 

femmes n’auraient tout simplement 

pas besoin d’être initiées car elles 

savent, par expérience, qu’elles sont 

à la fois une et plusieurs, qu’elles 

passent d’un état à l’autre, c’est-à-

dire de jeune fille à femme, puis de 

femme à mère sans qu’il soit besoin 

de leur faire ressentir les effets d’une 

nouvelle naissance.  

Par ailleurs, si, dans beaucoup de 

rituels on trouve la libération des 

chaines comme expression d’une 

renaissance dans un nouvel ordre de 

réalité, on ne trouve pas toujours 

l’épreuve du sang, du moins dans les 

rituels féminins.  

C’est que le sang, jugé trop violent 

« pour l’émotivité des femmes » (pas 

la peine de relever ce que cette idée 

trimballe de sexisme), le sang a une 

réalité particulière pour les femmes.  

Au contraire de ce qui est dit plus 

haut, les femmes ne s’évanouissent 

pas à la vue du sang parce qu’elles y 

sont ACCOUTUMEES. Je risque alors 

une explication à cet escamotage de 

l’initiation et de l’épreuve du sang 

pour les femmes.  

Est-ce que cette épreuve renverrait 

trop explicitement au viol, à la déflo-

ration, et à la mort qu’elle aurait été 

jugée impropre à l’initiation des 

femmes ?  

Ou bien est ce qu’elle aurait été jugée 

inutile car les femmes auraient l’oc-

casion, tout au long de leur vie, d’ex-

périmenter la violence, donc le verse-

ment du sang ?  

Ou encore faut-il imaginer que cette 

épreuve apparait impudique car ren-

voyant à l’intimité des corps fémi-

nins ?  

N’oublions pas que les Constitutions 

d’Anderson excluent les femmes de 

la Franc-maçonnerie, d’ailleurs très 

vraisemblablement dans la perspec-

tive très circonstanciée, que les 

(Suite de la page 6) 

(Suite page 8) 
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femmes n’étaient au XVIII° siècle, pas libres, car distincte-

ment sous l’autorité de leurs maris/pères etc… 

 

Revenons au sens du serment, scellé par le sang.  

Tout est symbole a précisé la VM à l’entrée de la récipien-

daire. Il est donc évident qu’il n’y aura jamais d’effusion de 

sang. Du moins, pour ma part n’y ai-je jamais pensé. C’est 

surtout l’accord de la récipiendaire qui est recherché et 

donc sa confiance. Elle est censée avoir bien réfléchi avant 

de se présenter dans le Temple. Elle doit donc avoir une 

confiance quasiment absolue dans ce qui va lui arriver.  

Et c’est d’autant plus vrai qu’elle a toujours les yeux bandés, 

elle s’engage à nouveau alors qu’elle est entravée , dimi-

nuée, livrée sans aucune dé-

fense. C’est ce qui doit cimenter 

le lien qu’elle va contracter avec 

la Loge. Son accord pour verser 

son sang est plus important que 

ce qui se passe réellement. Car 

son serment est des plus rigou-

reux qu’il soit. 

Il faudrait alors revenir sur le 

secret qui est exigé des francs-

maçons car il me semble qu’il 

relève lui aussi et pour une part, 

du symbolique. Est-ce que le 

secret demandé est bien celui 

qu’on pense ? Mais cela releve 

d’une autre planche car nous 

nous éloignerions trop de notre 

sujet pour développer cette 

question.   

Pour conclure je voudrais lire un poème de René de Obaldia 

qui ajoute une touche d’humour à la cérémonie de l’initia-

tion, non pas chez les francs-maçons mais dans la vie des 

enfants. On verra quel est son sens pour les garçons  juste-

ment. 

Odile G.-V. 

 

 

(Suite de la page 7) 
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Le dialogue des souris 
La Marche au 2ème degré expliquée  

Vénérable Maître, et vous Tous 

mes Frères et Sœurs en vos 

grades et qualités, lors de ma 

cérémonie d’élévation de salaire, 

nous étions en Tenue, la loge dû-

ment couverte….néanmoins il y 

avait deux petites souris qui nous 

regardaient.  

 

Il s’agissait de Grignotte et Crapule ; 

j’ai pu prendre connaissance de leurs 

échanges ; après les avoir traduits, je 

vous les livre :  

 

GRIGNOTTE : Que c’est beau ! 

Oh c’est drôle la façon dont celui là il 

marche ? 
 

CRAPULE : oui, je crois que 

c’est un Compagnon.  
 

GRIGNOTTE : un peu comme toi 

pour moi  
 

CRAPULE : Oui mais là c’est 

plus sérieux,  avant il devait être 

Apprenti,  il a dû travailler pour 

être reconnu comme tel. 
 

GRIGNOTTE : Oh c’est drôle com-

ment il marche, moi je ne saurais 

pas faire, il a fait 3 pas en avant avec 

les pieds en angle droit, c’est pas fa-

cile ! 
 

CRAPULE : bah ça, je crois que  

c’est ce qu’ils appellent le pas de 

l’Apprenti, toujours droit vers 

l’avant. Tu sais pour avancer il 

faut être prudent et mesuré. Ré-

fléchir avant d’agir. Les pieds en 

équerre , c’est pour être stable, 

bien droit, en contact avec le sol.  
 

GRIGNOTTE : et ils marchent 

tous comme ça ? 
 

CRAPULE : oui ils savent tous 

le faire je pense, c’est comme ça 

qu’ils se reconnaissent, ça créé 

une Fraternité d’usage. 
 

GRIGNOTTE : Ah oui c’est pour 

ça qu’ils s’appellent Frère et Sœur 

alors ?  
 

CRAPULE : Tu as tout compris 
 

GRIGNOTTE : Oh regarde il a fait 

un pas du pied droit vers la droite, il 

s’est trompé, c’est un faux pas ! 
 

CRAPULE : Je ne pense pas, 

c’est le quatrième pas sans doute 
 

GRIGNOTTE : Ah, parce qu’il y 

en a d’autres ? mais là il est perdu 

pourquoi pas tout droit comme 

avant ?  
 

CRAPULE : Il doit vouloir mar-

quer une rupture avec les 3 pas 

d’avant. Un pas vers l’extérieur. 

 

GRIGNOTTE :mais on dit que 

faire un faux pas c’est signe d’égare-

ment, de déséquilibre ! 
 

CRAPULE : Pas si c’est un pas 

choisi, réalisé sciemment. 
 

GRIGNOTTE : pourquoi? 
 

CRAPULE : Ce pas de coté 

marque peut être un nouveau 

départ, une déviation de la ligne 

droite, d’un chemin déjà tracé.  
 

GRIGNOTTE : Pourtant d’après 

Descartes le meilleur chemin pour 

avancer et trouver……c’est la ligne 

droite. 
 

CRAPULE : Pas toujours. Tu as 

lu le Petit Prince ?  
 

GRIGNOTTE : on me l’a lu quand 

j’étais petit. 
 

CRAPULE : Eh bien il y est dit 

que « Droit devant soi on ne 

peut pas aller bien loin » , si tu 

suis toujours la même direction 

tu finiras par arriver quelque 

part, mais que d’occasions per-

dues de découvrir des belles 

choses. Faire un pas de coté c’est 

dévié d’un chemin connu, plein 

de certitudes, c’est l’occasion de 

porter un autre regard, faire une 

échappée, sortir du confort du 

connu, c’est en fait un pas de 

liberté. 
 

GRIGNOTTE : Oui mais pour 

aller ou ?  
 

CRAPULE : C’est une invita-

tion au voyage, c’est partir à la 

(Suite page 10) 

Le frère Philippe M., compagnon, nous propose,  

avec l’accord de son VM, la belle planche  

qu’il a présentée dans son atelier. 
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découverte du monde et de soi 

même. 
 

GRIGNOTTE : c’est pour ça que 

l’on dit «  sortir des chemins battus » 

ou «  s’écarter du droit chemin », 

mais c’est aussi risquer de se perdre 
 

CRAPULE : Bien sûr, mais il 

peut être aussi un « pas »sage fait 

en pleine conscience du risque, 

une ouverture à la découverte de 

nouveaux horizons. Par exemple 

tu sais il y a beaucoup de décou-

vertes scientifiques faites en dé-

viant d’un processus tout tracé. 

Il faut faire confiance à nos intui-

tions, nos émotions. Une rupture 

peut être source de Sagesse et de 

Beauté.  
 

GRIGNOTTE : Avant il allait en 

ligne droite, c’était simple, .. un peu 

comme les soldats qui marchent au 

pas…mais si l’un d’eux va de coté 

c’est la pagaille. Avec ce changement 

il trace un Plan. C’est plus compli-

qué ! 
 

CRAPULE : Tu as raison, il 

ouvre une deuxième dimension. 

Il définit un plan sur lequel on 

peut bâtir quelque chose.  
 

GRIGNOTTE : Comme quoi par 

exemple ?  
 

CRAPULE : je ne sais pas, re-

garde… imagine que chaque FF 

et SS soit une Pierre de l’édifice 

eh bien on pourrait dire que ce 

Compagnon va sur son Plan 

s’insérer dans la construction. 
 

GRIGNOTTE : le Compagnon est 

une Pierre de construction alors ? 
 

CRAPULE : Oui comme 

chaque F et S présents, sa pierre 

doit s’insérer et prendre appui 

sur les autres. C’est aussi une 

fraternité minérale en quelque 

sorte. C’est aller dans les pas de 

ses prédécesseurs. 
 

GRIGNOTTE : il faut qu’elle soit 

bien taillée alors ! 
 

CRAPULE : Bien sûr, plus elle 

sera juste et parfaite mieux elle 

s’insérera, c’est là tout le travail 

du Compagnon. 
 

GRIGNOTTE : Maintenant, il 

ramène son pied gauche à coté du 

droit 
 

CRAPULE : s’il veut continuer 

à avancer c’est impératif ! et tu 

vois il forme encore une 

équerre ! Par ce pied gauche ra-

mené il indique que si son pied 

droit dévie vers l’inconnu, son 

gauche est porteur de ses savoirs 

d’Apprenti, ainsi il va pouvoir 

progresser sur ces 2 pieds ! 
 

GRIGNOTTE : oui c’est mieux et 

tu crois qu’il sait ou il va ?  
 

CRAPULE : Je pense oui,  tout 

voyage implique un but, un iti-

néraire et une orientation. Droit 

devant lui c’était la Lumière. Il 

va s’en détourner durant ses 

voyages mais regarde cette 

Etoile lumineuse, je crois que 

c’est cela son repère. 
 

GRIGNOTTE : tu veux dire qu’il 

marche guidé par cette Etoile comme 

nous dans le ciel ? 
 

CRAPULE : C’est ça, c’est un 

peu comme son Etoile du Berger 
 

GRIGNOTTE : D’accord, Mais tu 

as vu la position de ses bras, c’est 

quoi ? il se prend pour Napoléon ou 

un empereur romain saluant la 

foule .. 
 

CRAPULE : oui c’est bizarre, 

surtout son bras gauche, tu sais 

chez eux tout est d’équerre. 
 

GRIGNOTTE : Avec ce quatrième 

pas de coté il a perdu sa direction du 

début, il va droit dans le mur ?  
 

CRAPULE : Non, regarde il fait 

un cinquième pas maintenant, 

vers la gauche. Comme cela il 

revient dans l’axe. 
 

GRIGNOTTE : Ah oui. Mais 

pourquoi il fait ça ? 
 

CRAPULE : je suppose que 

c’est pour dire qu’il n’a pas per-

du la direction de la Lumière. Il 

sait que s’il s’est écarté, il se doit 

de revenir face à l’Etoile lumi-

neuse enrichi de ses voyages, de 

ses rencontres.  
 

GRIGNOTTE : En fait il revient 

parmi ses FF et SS après avoir fait 

comme eux 
 

CRAPULE : Oui c’est cela être 

Compagnon. Partir, c’est s’enga-

ger à revenir différent, à décou-

vrir que le monde n’est pas tel 

qu’on le pensait. C’est en 

quelque sorte l’âge d’adolescence 

du Franc-maçon, âge des décou-

vertes, de la liberté, de la cons-

truction. 
 

GRIGNOTTE : tu parles de cons-

truction, pas étonnant avec tous ces 

outils ! 
 

CRAPULE : Je ne sais pas te les 

expliquer, seuls les Initiés les 

comprennent, car sache qu’ici 

tout est symbole. 
 

GRIGNOTTE : merci pour tes ex-

plications…mais partons ils vont 

finir par nous entendre…. 
 

CRAPULE : Tu as raison ! 

 

J’ai dit ,  

Philippe M. 

 

    

    

   

(Suite de la page 9) 
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Ceux qui ont la collection des 
Cahiers de l’Alliance se replon-
geront avec joie dans le numé-
ro 3 qui a pour thème 
« Spiritualité initiatique – une 
invitation au sacré ».  

Dans l’avant-propos de ce numéro 
17, Pierre Lucet, l’actuel Grand 
Maître de la Grande Loge de l’Al-
liance maçonnique française laisse 
percevoir la difficulté de l’exercice en 
évoquant le sacré comme « une rela-
tion ». 

Gaston-Paul Effa, François-Xavier 
Tassel, Eric Vinson, Mina Djaad, Jean-
Claude Tribout, François Chauvency, 
Jean Dumonteil et Gérard Mayau 
apportent leurs contributions avec le 
talent qu’on leur connaît. 

G-P Effa fait une déclaration d’amour 
au Sacré, F-X Tassel est plutôt aigre-
doux,  E. Vinson se veut précis,  M. 
Djaad retrouve du sacré dans Camus, 
J-C Tribout expose le sacré des 
icônes, F. Chauvency traite  du sacré 
patriote, J. Dumonteil retrouve le 
sacré à sa place d’adjectif dans les 
rituels, G. Mayau décortique l’origi-
nalité du rite Emulation quant à son 
utilisation du sacré et J. Dumonteil 
règle ses comptes avec les 
« pourfendeurs du sacré » avant de 
rêver.. au sacré ! 

En guise d’illustrations il y a aussi 
matière à réflexion   : 

 la tête de Saint-Jean-le-Baptiste 
porteuse des bandes de linceul, une 
sculpture d célèbre sculpteur franco
-polonais Igor Mitoraj en première 
page de couverture. Le choix de 
cette œuvre pour un recueil consa-
cré au sacré pourrait laisser penser 
à un message subliminal un tantinet 
wokiste. 

Le tableau de Maurice Denis intitu-
lé « Le Paradis » 

Le tableau « Les filles de Pelichtim » 
de Paul Serusier, 

Le tableau « Dans le bleu » de Vas-
sily Kandinsky 

Une photographie d’Albert Camus, 

La photo de la stèle en l’honneur 
d’Albert Camus érigée en Algérie et 

gravée par Louis Bénisti avec la 
phrase « Je comprends ici ce qu’on 
appelle gloire, le droit d’aimer sans 
mesure. » 

Une photo de l’intérieur de la 
basilique San Francesco à Arezzo 
avec des fresques commencées 
par Bicci di Lorenzo achevées par 
Pierro della Francesca qui relatent 
« La légende de la vraie croix ». 

Cinq photographies d’icônes 
russes de la Nativité. 

Une photographie de la fresque 
architecturale de François Rude sur 
l’arc de triomphe intitulée « La 
marseillaise – Le départ des volon-

taires » 

Deux images de gravures de céré-
monies d’initiation datant du 
XVIIIème siècle 

Une photo du tableau 
« L’apothéose » d’Alfons Mucha 
(1860-1938), peintre de l’épopée 
slave ! 

La qualité des écrits donne un réel 
plaisir à la lecture  de ce dernier Ca-
hier de l’Alliance avec ses nom-
breuses références. 

Les Cahiers de l'Alliance N°17 - Le 
Sacré dans tous ses états—20€ 

Possibilité de commander sur Numé-
rilivre 

Et si on parlait              

du sacré ? 

 

Vient de paraître le cahier n° 17 de la Grande Loge 

Nationale des Rites Maçonniques           

(anciennement GLNR 1880)  

contact : scdo.secretariat@gmail.com 

Site : https//scdoccitanie.org 

https://numerilivre.fr/fr/accueil/281-les-cahiers-de-l-alliance-n17-le-sacre-dans-tous-ses-etats-120.html
https://numerilivre.fr/fr/accueil/281-les-cahiers-de-l-alliance-n17-le-sacre-dans-tous-ses-etats-120.html
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C'est Roger Dachez qui, sur son blog, rappelle 
la paternité d'Oswald Wirth dans la création de 

cette formule ; le célèbre auteur maçonnique du 
XIXème siècle l’inventa à l'époque où il fré-

quentait une loge de la Grande Loge Symbo-
lique Ecossaise, obédience connue pour la pré-

sence parmi ses membres de nombreux frères à 
la fibre libertaire. 
 

La liberté du franc-maçon et de la franc-
maçonne est un concept qui s'est rajouté à la 

tradition maçonnique dans le contexte de 
l’émergence du concept  des Droits de l'Homme 

et du Citoyen. 
 

Etre libre et avoir conscience des limites 

de cette liberté ! 

 
L’expérience du vécu de l’existence nous per-

met de constater que la seule liberté dont on 

dispose vraiment concerne la liberté de cons-

cience, tout en sachant que notre conscience 

peut aussi être sous influence ! 

 

On croit souvent être libre de prendre telle ou 
telle décision alors que notre conditionnement 
peut orienter nos choix ! 

 

Ne peut-on pas dire que cette liberté s’exerce 

d’abord pour trouver les réponses à deux ques-

tions essentielles et existentielles :  

• Pourquoi ?  

• Comment ? 

 
Quel que soit le moment d’une vie, ce question-

nement se décline de multiples façons. 
 

 Pourquoi vit-on ?  
 Pourquoi suis-je pauvre ?  
 Pourquoi meurt-on ?  

 Pourquoi vouloir être initié-e ?  
 Etc. 

 
 Comment être aimé ?  

 Comment être riche ?  
 Comment être sage ?  

 Comment être initié-e ?  
 Etc. 

 
Selon les cultures, les pays du monde où on se 

trouve, la religion que l’on nous a inculquée, la 
formation que nous avons suivie, les réponses 

peuvent différer. Il y a celles et ceux qui trou-
vent des réponses et qui s’en satisfont et il y a 
aussi les insatisfait(e)s qui papillonnent de ré-

ponse en réponse !  
 

Aujourd’hui, les questions qui reviennent sans 
cesse semblent être : pourquoi cette violence ? 

Comment l’éviter ? Pourquoi cette insécurité 
quant à l’avenir de l’humanité ? Comment s’en 
préserver ? 

 
Ne pourrait-on pas convenir que le champ ma-

çonnique apporte plus de réponses au 
«comment» qu’au « pourquoi » ?  

 
Nous proposons une méthode, une règle du jeu, 
des principes et un idéal, fondés sur la raison et 

l’amour, pour trouver des solutions : c’est en 
cela que la Franc-Maçonnerie est toujours d’ac-

tualité. 
 

Le « Pourquoi » n’est pas toujours trouvé dans 
la réflexion maçonnique et c’est peut-être cela 
qui justifie la nécessaire tolérance et l’indispen-

sable ouverture d’esprit vers l’autre car chacun 
peut avoir des réponses différentes à ces « pour-

quoi » ! 

 

Fondamentalement l’engagement maçonnique 
se fonde sur cette liberté !  
 

Cette liberté c’est le roc sur lequel nous pouvons 
bâtir notre temple intérieur. 

 
Lorsqu’un ou une profane frappe à l’entrée du 

temple c’est de cette liberté que nous devons 
nous assurer.. 
 

Georges K. 

 

Libre dans une loge libre ! 

Comment l’être ? 
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Dans tous les pays, la loge 

garde la même orientation : 

l’entrée à l’Ouest, le ou la Vénérable à 

l’Est, les colonnes au Nord et au Sud. 

Ce qui change ce sont les places des 

officiers et les offices eux-mêmes. 
 

Au rite Emulation, les principaux 

offices sont occupés par les 

« progressive officers » qui vont les 

gérer dans l’ordre de succession ci-

dessous année après année sauf indis-

ponibilité :  

- The inner guard (couvreur intérieur) 

- Junior Steward, (2ème assistant) 

- Senior Steward,  (1er assistant) 

- Junior Deacon,  (2ème Diacre) 

- Senior Deacon, (1er Diacre) 

- Junior Warden,  (2ème Surveillant) 

- Senior Warden (1er Surveillant) 

- Worshipful Master (Vénérable 

Maître) 
 

D’autres officiers (non progressive 

officers) gèrent les autres fonctions :  

- Passé Vénérable  

- Trésorier, 

- Secrétaire, 

- Chapelain, 

- Almoner (Elémosinaire) 

- Couvreur externe, 

- Junior Master of ceremonies 

- Senior Master of ceremonies 

- Charity steward 

- Organist. 

A noter que les fonctions de certains 

offices sont  parfois différentes de 

celles des autres rites. A titre 

d’exemple, c’est le junior warden qui 

est chargé de tout ce qui concerne les 

agapes. 

 

Rappelons que le rite Emulation est le 

seul rite maçonnique originellement 

conçu en trois grades. Il a été créé en 

1813 par la « Emulation Lodge of Im-

provement » créée pour réconcilier les 

Anciens et les Modernes. Rappelons 

que le rituel est appris par cœur et 

énoncé sans support papier. 

 

 

Les officiers dans les loges     

au rite Emulation 
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Vivre sa vie de maçon-ne 

en pleine conscience  

Entre aliénation et divi-

nité où réside la vérité 

de notre être double ?  

L'aliénation suggère une sépara-
tion, une dissonance entre notre 
moi intérieur authentique et le 
monde qui nous entoure.  

La divinité, elle, évoque la trans-
cendance, la possibilité d'at-
teindre des hauteurs spirituelles 
et de se connecter à quelque 
chose de plus grand que soi. 

Imaginons notre existence 
comme une toile complexe tis-
sée de fils d'aliénation et de divi-
nité, chacun contribuant à la 
richesse et à la complexité de 
l'œuvre totale ; et par leur pou-
voir évocateur, nous permettent 
de saisir ces concepts abstraits 
d'une manière plus concrète et 
accessible. 

 

Dualité de l’être et Corps - 

Âme - Esprit ? 

 

La dualité de l’être suggère que 
chaque être humain est composé 
de deux parties distinctes, l’une 
physique et l’autre spirituelle. Le 
concept corps-âme-esprit, quant 
à lui, suggère que chaque être 
humain est composé de trois 
parties distinctes, le corps, l’âme 

et l’esprit.  

La dualité de l’être est souvent 
associée à la philosophie de Re-
né Descartes, tandis que le con-
cept corps-âme-esprit est souvent 
associé à la philosophie d’Aris-
tote.  

Le Yin et le Yang représentent 

la dualité inhérente à toutes 

choses . 

Le concept du yin et du yang 
dans la philosophie chinoise re-
présente la dualité et l'interdé-
pendance des forces opposées 
mais complémentaires dans 
l'univers.  

Ces forces sont symbolisées par 
le yin, associé à des qualités 
telles que l'obscurité, la passivi-
té, la féminité et la réception, et 
le yang, associé à la lumière, 
l'activité, la masculinité et 
l'émission. 

Le concept du yin et du yang est 
largement utilisé dans divers do-
maines tels que la médecine chi-
noise, la philosophie, la cosmo-
logie et les arts martiaux, et il 
offre une perspective holistique 
sur la nature de la réalité. Ces 
deux forces opposées mais com-
plémentaires forment un équi-
libre dynamique, jouant un rôle 
essentiel dans la compréhension 
de la nature et de la réalité. 

Dans ce contexte, le yin est sou-

vent associé à la ligne brisée et le 
yang à la ligne pleine. 

 

Le yin et le yang peuvent être 
considérés comme les deux fa-
cettes de notre être, dans la me-
sure où ils expriment les diffé-
rentes dimensions de notre per-
sonnalité, de notre identité, de 
notre humanité. Nous avons 
tous en nous un côté yin et un 
côté yang, qui peuvent varier 
selon les situations, les émo-
tions, les relations. L’important 
est de trouver un équilibre entre 
ces deux aspects, sans les oppo-
ser ni les nier, mais en les accep-
tant et en les intégrant. Ainsi, 
nous pouvons développer une 
harmonie intérieure et exté-
rieure, et mieux comprendre 
notre propre nature et celle des 
autres. 

 

La cohabitation de l'être 

double  

Comment concilier ces deux 
aspects de soi-même pour créer 
une harmonie équilibrée ? 

Vivre sa vie de tous les jours en 

pleine conscience de son moi 
intérieur, c’est être attentif à ce 

qui se passe en nous et autour de 
nous, sans jugement ni distrac-
tion.  Pour vivre en pleine cons-
cience, il existe plusieurs pra-
tiques que l’on peut intégrer 
dans notre quotidien.  

Voici quelques exemples con-
crets de la vie de tous les jours : 

 

• La méditation est une pratique 

de pleine conscience qui consiste 

(Suite page 15) 
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à s’asseoir confortablement, à 
fermer les yeux et à porter son 
attention sur sa respiration. En 
observant les sensations dans 
son corps et les bruits autour de 
soi, on peut se concentrer sur le 
moment présent et se libérer des 
pensées qui perturbent l’esprit. 

La méditation peut être prati-
quée à tout moment de la jour-
née, que ce soit le matin au ré-
veil, le soir avant de dormir ou à 
tout moment où l’on ressent le 
besoin de se recentrer. Il est re-

commandé de méditer quelques 
minutes par jour pour instiller 
une sensation de calme et de 
clarté qui perdure tout au long 
de la journée. 

Lorsque des pensées surgissent, 
il est important de les laisser pas-
ser sans s’y attacher et de revenir 
à sa respiration. Cette pratique 
permet de développer une plus 
grande conscience de soi et de se 
libérer des pensées négatives qui 
peuvent perturber l’esprit. 

Cette pratique simple mais puis-
sante peut aider à réduire le 
stress, à améliorer la concentra-
tion et à favoriser une plus 
grande conscience de soi.  

 

• La respiration est un processus 

naturel qui peut être utilisé pour 
se calmer et se détendre. Il suffit 
de prendre conscience de sa res-
piration, en sentant l’air entrer et 
sortir de ses narines, en gonflant 
son ventre à l’inspiration et en le 
rentrant à l’expiration. 

Il existe de nombreux bienfaits à 
la respiration profonde, notam-
ment la réduction du stress, de 
l’anxiété et de la tension arté-
rielle. La respiration profonde 
peut également aider à améliorer 
la qualité du sommeil et à ren-
forcer le système immunitaire. 
 

• La marche en pleine cons-

cience consiste à marcher lente-
ment, en portant son attention 
sur ses pas, sur le contact de ses 
pieds avec le sol, sur le mouve-

ment de ses jambes et de ses 
bras.  

Lorsque l’on pratique la marche 
en pleine conscience, on observe 
ce qui nous entoure, les cou-
leurs, les formes, les odeurs et les 
sons.  

La marche en pleine conscience 
peut aider à réduire le stress et 
l’anxiété, à améliorer la concen-
tration et à favoriser une plus 
grande conscience de soi.  
 

• L’écoute en pleine conscience 
consiste à écouter attentivement 
ce que l’on entend, les paroles 
d’une personne, le chant d’un 
oiseau ou le bruit d’une voiture. 
On peut aussi écouter ce que 
l’on ressent, ses émotions, ses 
sensations et ses envies. 

Ces différentes pratiques sont 

des moyens de vivre en pleine 

conscience, mais elles ne sont 

pas les seules. On peut aussi 

vivre en pleine conscience 

quand on mange, quand on lit, 

quand on écrit, quand on joue, 

quand on crée, quand on 

aime… L’essentiel est de se fo-

caliser sur ce que l’on fait, de le 

faire avec intention et atten-

tion, et de le faire avec plaisir 

et gratitude. 

 

Psychanalyse et dualité font-ils 

bon ménage ? 

La psychanalyse et la dualité de 
l’être sont deux concepts diffé-
rents, mais il est possible de faire 
un parallèle entre eux. La psy-
chanalyse peut être considérée 
comme une tentative de com-
prendre la dualité de l’être hu-
main en explorant les processus 
mentaux inconscients qui in-
fluencent le comportement hu-
main.  

 

Et que dit la science ? 

La linguiste Hélène 
Lœvenbruck explique que la 
voix intérieure est l’acte, volon-
taire ou non, de se parler menta-
lement, appelé l’endophasie.  

Les tests psycholinguistiques et 
l’électromyographie suggèrent 
qu’il s’agit bien d’une simulation 
de la parole. La neuro-imagerie 
confirme que les réseaux langa-
giers de l’hémisphère gauche 
sont activés, tout comme le cor-
tex préfrontal qui est, lui, impli-
qué dans l’inhibition. La parole 
est donc produite en pensée, 
mais le processus d’articulation 
est interrompu !  

Du point de vue des sciences 
naturelles, la dualité de l’être 
peut être comprise comme la 
distinction entre la matière et 

l’énergie, qui sont les deux 
formes fondamentales de la réa-
lité physique.  

L’être humain est un être maté-
riel, qui possède une masse, une 
forme et une structure. Il est 
composé de molécules orga-
niques, qui forment les cellules, 
les tissus, les organes et les sys-
tèmes. Il est doté d’un métabo-
lisme, qui assure les fonctions 
vitales, comme la respiration, la 
digestion ou la circulation.  

 

Que nous apporte la dualité 

de l’être en fin de compte ? 

La dualité de l’être est un con-
cept qui désigne le fait que nous 
avons en nous deux aspects, 
deux dimensions, deux pôles, 
qui peuvent être complémen-
taires ou contradictoires.  

Nous pouvons être rationnels et 
émotionnels, altruistes et 
égoïstes, optimistes et pessi-
mistes, etc. Ces dualités peuvent 
être source de conflit, de confu-
sion, de doute, mais aussi de 
richesse, de diversité, de créativi-
té. 

Peut-elle être considérée comme 
une véritable opportunité pour 
l’être humain de mieux com-
prendre sa propre nature et celle 
des autres. En explorant nos 
dualités, nous pouvons décou-
vrir nos forces et nos faiblesses, 
nos motivations et nos freins, 
nos valeurs et nos limites. Nous 

(Suite de la page 14) 

(Suite page 16) 
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pouvons aussi apprendre à accepter 
et à intégrer nos différentes fa-
cettes, sans les nier ni les rejeter. 
Nous pouvons ainsi développer 
une identité plus cohérente, plus 
authentique, plus épanouie. 

La communication et l’écoute sont 
des compétences fondamentales 
pour vivre en harmonie avec soi-
même et avec les autres. Elles nous 
permettent de partager nos idées, 
nos sentiments, nos expériences, 
mais aussi de recevoir celles des 
autres, de les comprendre, de les 

respecter.  

La dualité de l’être nous invite à 

reconnaître et à accepter les diffé-
rentes facettes de notre personnali-
té, de notre identité, de notre hu-
manité. Elle nous révèle que nous 
avons en nous des potentialités infi-
nies, des talents cachés, des res-
sources insoupçonnées. Elle nous 
encourage à nous remettre en ques-
tion, à nous dépasser, à nous trans-
former. 

Elle n’est pas une source de di-

vision, mais d’union. Elle n’est 

pas un problème, mais une so-

lution.  

Elle n’est pas une faiblesse, mais 
une force. Profitons-en tous en-
semble, en apprenant à mieux com-
muniquer avec soi, et enfin écouter 
l’autre… tous les autres !  

C’est uniquement de cette façon 
que nous pourrons réaliser notre 
potentiel individuel et collectif, et 
créer un avenir meilleur pour nous-
mêmes et pour le monde. 

 

Alain B. 

de la GLIF 

(Suite de la page 15) 

Sous la voûte étoilée 

 

Sur l’forum des quartiers, 

Quand on lit les journaux, 

La vie c’est pas bien beau ! 

 

C’est désordre et souffrance, 

Tous les jours, garantis ! 

 

Pousse-toi que je m’y mette ! 

Ici, pas vu, pas pris ! 

Salut, t’as pas cent balles ! 

Ce mec, pour qui, il s’prend , 

Casse-toi pauv’con,            

Jt’emmerde ! 

 

Sous la voûte étoilée, 

C’est un autre couplet ! 

 

Les  frangins pour de vrai, 

Ils rêvent de vivre la paix, 

L’amour, fraternité, 

Bienveillance pour aimer. 

 

 

Sous la voûte étoilée, 

On se veut exemplaire, 

Authentique et discret. 

Dans des loges accueillantes 

Nos esprits en éveil 

Par l’écoute s’émerveillent ! 

 

Sous la voûte étoilée, 

On voit la vie qui est, 

Sans vouloir l’embellir, 

Carburant nos méninges, 

Inventant des projets, 

Avec de la hauteur, 

Honorant nos valeurs ! 

 

Sous la voûte étoilée, 

Faut pas désespérer, 

Le rêve peut exister, 

Avec félicité ! 

 

Matéo Simoita 

QUESTION : Logiquement 

dans une loge maçonnique, 

un des officiers ne devrait 

pas prendre part aux votes : 

savez-vous de qui il s’agit ? 
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Le sens des symboles  
À propos de l’Ayurveda — I. Vitanuova 

Chaque être humain a besoin 

d'avoir de multiples racines. Il 

a besoin de recevoir la presque 

totalité de sa vie morale, intel-

lectuelle, spirituelle, par l'inter-

médiaire des milieux dont il fait 

naturellement partie. (S. 

Weil) [1] 

 D’aucuns se demandent si une 

relation entre les symbolismes 

ayurvédique et maçonnique 

pourrait être établie. Il y a plu-

sieurs réponses. 

 Premièrement, les systèmes de 

pensée en question sont absolu-

ment étrangers l’un à l’autre, 

mais pas incompatibles pour au-

tant. Dans les deux cas, une mé-

taphysique fonde une anthropo-

logie. 

D’une part, l’Ayurveda est une 

antique médecine holistique in-

dienne qui procède philosophi-

quement du Sâmkhya, un des six 

systèmes métaphysiques tradi-

tionnels (« darśana »). Générale-

ment présenté comme dualiste, 

on pourrait parler avec Corbin 

de dualitude : « La non-dualité 

serait l’état d’être un en deux. […] 

La dualitude serait de son côté 

l’état d’être deux en un. La 

distinction étant que la destination 

ultime de la non-dualité serait 

l’unité, c’est-à-dire la fusion de 

l’unité et de la multiplicité, tandis 

que la destination ultime de la 

dualitude serait la réciprocité. À la 

différence du non-dualisme, la 

multiplicité n’est pas subsumée 

dans l’unité [2]. »  

Même si l’exercice théorique est 

difficile, on ne peut nier qu’en 

pratique la dimension plutôt 

mentale de notre expérience 

(l’ « esprit ») est corrélée à sa 

dimension plutôt physique (le 

« corps »). L’une agit nécessaire-

ment sur l’autre et seule une 

thérapie psycho-corporelle peut 

prétendre à l’efficacité.  

Lorsque la technoscience 

médicale promeut la pluridisci-

plinarité, l’interdisciplinarité ou 

la transdisciplinarité, elle recon-

naît implicitement son réduc-

tionnisme sans se donner pour 

autant les moyens de le dépas-

ser. 

D’autre part, la Franc-

Maçonnerie est un ordre initia-

tique dont les fondements histo-

riques et métaphysiques sont 

complexes.  

Quoi qu’il en soit, par exemple, 

de la (plus ou moins) évidente 

relation qu’il faut faire avec l’al-

chimie, on peut identifier un 

tronc issu de la philosophie des 

Lumières et des racines qui s’en-

foncent dans la Renaissance.  

Cette double historicité se reflète 

du reste dans l’évolution de la 

Franc-Maçonnerie, d’abord con-

çue comme le pendant ésoté-

rique de la Royal Society, puis 

évoluant vers un exotérisme so-

ciétal résolument laïque.  

N’oublions pas que l’humanisme 

de la Renaissance est panthéiste, 

magique et républicain (voire 

anarchiste), tandis que l’huma-

nisme de l’Âge classique est mo-

nothéiste (avant de devenir 

athéiste), scientifique et monar-

chiste (puis élitiste).  

Pour les penseurs de la Renais-

sance, disons de Cuse (1440) à 

Andreae (1619), l’opacité de 

l’expérience et l’obscurité de 

l’entendement sont la signature 

du divin dans la nature et de la 

liberté humaine.  

Pour les « modernes », disons de 

Galilée (1610) à Gœthe (1774), 

la raison scientifique vaincra tôt 

(Suite page 19) 
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ou tard les ténèbres, ce qui veut 

dire que, par hypothèse, la liber-

té est évacuée avec la sacralité. 

Deuxièmement, il y a une 

ritualisation à l’œuvre en 

Ayurvéda comme en Franc-

Maçonnerie. 

La routine ayurvédique (« dina-

charya ») est prophylactique par 

essence. Elle constitue une 

forme d’ascèse, c’est-à-dire 

d’exercice physique et spirituel 

— mais elle ne doit pas pour 

autant être comprise comme 

vaine ou douloureuse.  

Il y a une jouissance et une 

joie dans l’hygiène physique 

et mentale.  

Mentionnons, en simplifiant les 

nombreuses prescriptions : se 

lever avant l’aube, boire de l’eau 

cuivrée (« usha pan »), faire un 

bain de bouche à l’huile de sé-

same (« gandouch »), utiliser un 

gratte-langue (« jhiva dhauti-

kriya »), se masser ou se faire 

masser, prendre une douche, 

prier, méditer [3]… C’est essen-

tiellement par le corps que l’on 

atteint l’esprit. 

La routine maçonnique est tri-

phasée :  

• l’équarrissage de sa pierre 
égotique,  

• l’assiduité en loge  
• et la participation aux 

agapes,  
qui prélude à la transition dans 

le monde profane et à l’applica-

tion des idéaux alchimiques 

pour certains, laïques et épicu-

riens pour d’autres.  

Le travail est d’autant plus men-

tal que son impact corporel —

 pourtant très présent — est gé-

néralement ignoré. 

Troisièmement, les deux disci-

plines mettent en œuvre des 

symboles qui leurs sont propres 

mais qui, lorsqu’ils sont archéty-

paux, se correspondent.  

(On distingue signe, symbole et 

archétype : le signe ne permet 

qu’un seul sens ; le symbole se 

prête à toutes les interprétations 

convergentes dans une tradition 

donnée ; l’archétype est transcul-

turel.)  

À titre d’exemple, on peut 

prudemment mentionner ce-

ci. 

Les cinq éléments ayurvédiques 

— Terre, Eau, Feu, Air, 

Éther — sont visualisés sous la 

forme d’un pentagramme. 

Tout mandala est un support 

méditatif similaire au Tapis de 

Loge Le système énergétique et 

symbolique des chakras suggère 

une interprétation des mises à 

l’ordre (quelles qu’elles soient). 

En somme, dans les deux cas 

une métaphysique (possible-

ment implicite chez le prati-

quant) fonde une anthropo-

logie qui ritualise des sym-

boles.  

Ceci suscite la remarque conclu-

sive suivante : un symbole, 

même lorsqu’il semble n’agir 

que sur le mental, invite néces-

sairement une pratique qui est à 

la fois de l’ordre du rituel (sacré) 

et de l’agir quotidien (profane).  

Le sacré et le profane se répon-

dent.  

La nature du rituel doit toutefois 

être bien comprise : il peut ou 

bien exprimer un dogme, c’est-à-

dire un ensemble de proposi-

tions auquel le fidèle adhère né-

cessairement dans un cadre reli-

gieux donné, ou bien être auto-

suffisant, c’est-à-dire que le ri-

tuel est pratiqué pour le rituel 

dans l’espoir de mettre le prati-

quant en mouvement 

(agnostique) vers la perfectibili-

té.  

Un peu comme la connaissance 

n’est pas la foi, l’orthopraxie 

n’est pas l’orthodoxie. 

Incipit V . 

 [1] Weil, Simone, L'Enracinement. 
Prélude à une déclaration des devoirs 
envers l'être humain, Paris, NRF Édi-
tions Gallimard, 1949, II. 

[2] Daniel Proulx, « La non-dualité 
chez Henry Corbin », in Jean-Michel 
Counet (éd.), La Non-dualité. 
Perspectives philosophiques, 
scientifiques, spirituelles, Louvain-la-

(Suite de la page 18) 
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L’orateur—L’oratrice 

Parmi les dix principaux offices d’une 

loge maçonnique, celui de l’orateur (ou 

l’oratrice) est l’un des plus importants 

et aussi des plus complexes. 

 

« Je garde la loi ! »  

 

Cet office, qui est une des spécificités de la franc-

maçonnerie française, a pour raison d’être essen-

tielle de donner à son (ou sa) titulaire la capacité de 

décider si ce qui est dit en loge est conforme à ce que 

l’on pourrait appeler « le  droit maçonnique ». Lui 

seul (ou elle seule) peut exiger l’arrêt d’une interven-

tion et la fameuse « remise à l’ordre » !  

 

Le (ou la) titulaire de cet office est censé connaître 

non seulement le règlement général de l’obédience et 

le règlement intérieur de la loge mais aussi l’esprit 

de la tradition dans ce qu’elle imprègne tous nos tra-

vaux.  

 

Traditionnellement, le poste est occupé par un franc-

maçon (ou une franc-maçonne) expérimenté-e, sou-

cieux (soucieuse) du respect de ce qui fait la spécifi-

cité du travail maçonnique. 

 

De par cette fonction, l’orateur (ou l’oratrice) ne 

peut pas, théoriquement, prendre la parole à titre 

personnel à son plateau car s’il  (ou si elle) le faisait 

la fonction ne serait plus assurée. 

 

Dans son rôle de veilleur , lorsque le (ou la) Véné-

rable  lui donne la parole son intervention clôt les 

échanges sur le sujet en cours. 

 

Il (ou elle) est aussi le seul officier (la seule officière) 

à pouvoir interpeller le (ou la) VM sans passer par 

les Surveillants, afin de le reprendre sur un point 

précis, jugé inadéquat au regard des règlements, 

dans le déroulement d’une Tenue ou d’une cérémo-

nie.  

 

Par ailleurs, il-elle a la lourde responsabilité de don-

ner son avis sur tout sujet soumis au vote, avant que 

le vote n’ait lieu ; de sorte que c’est pour ou contre 

son avis que les membres de la loge votent. Logique-

ment il-elle ne participe  pas aux votes. 

 

Enfin, tel le prêtre à l’église, l’orateur (ou l’oratrice) 

est amené à prononcer des  discours (comme des 

sermons) ayant un sens en rapport avec la démarche 

maçonnique. Nul doute que chacun comprendra 

combien cet exercice peut être difficile.  

 

Le sautoir de l’orateur (ou de l’oratrice) porte un 

« bijou » représentant un livre ouvert avec la men-

tion « loi maçonnique », (une allusion aux Tables de la 

Loi) ou un soleil rayonnant. . 

 

 

Neuve, Éditions de l’Institut supérieur de Philosophie, 
2021, pp. 103-123, ici p. 104. 
 
[3] Michel Weber, Éléments de routine ayurvédique. 
Autonomie, rituel et ascèse, Louvain-la-Neuve, Les Édi-
tions Chromatika, 2021. 

(Suite de la page 19) 
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C’est le premier geste sym-

bolique que l’on propose au 

profane qui entre dans le ca-

binet de réflexion. 
 
L’initiation, au premier sens du 
terme, est avant tout une immer-
sion dans un nouvel univers con-
ceptuel : le vocabulaire, le rituel, 
les visages, tout va être à décou-
vrir !  
 
Le recueillement dans le cabinet 
de réflexion est un des préalables 
à la cérémonie d’initiation pro-
prement dite ; pendant ce re-
cueillement il sera demandé au 

(à la) profane de rédiger son tes-
tament moral et philosophique. 
 
Formellement, il s’agit de ré-
pondre à des questions ; selon 
les loges et les obédiences plu-
sieurs formulations sont pos-
sibles ; à titre d’exemple, voici 
deux formulations possibles : 
 

1. Que doit l'homme à ses sem-

blables ? 

2. Que doit l'homme à son 

pays ? 
3. Que doit l'homme à Dieu ? 

Ou 
 
1. Quels sont les devoirs de 

l’homme envers lui-même ? 
2. Quels sont les devoirs de 

l’homme envers sa Famille ? 
3. Quels sont les devoirs de 

l’homme envers la Cité ? 
4. Quels sont les devoirs de 

l’homme envers l’Humanité ? 
 

 

Une confusion à ne pas faire  
 
Spontanément, le ou la profane 
va assimiler ce testament moral 
et philosophique au testament 
profane dans lequel on livre ses 
dernières volontés  et où on fait 
un bilan, généralement élogieux, 
de son existence. :  
 
Or, il ne s’agit pas du tout de 
cela !  On ne dit peut-être pas 
assez qu’on est ici dans une 
toute autre situation.  
 

L’initiation provoque symboli-

quement la mort d’un état pro-

fane pour offrir une mutation, 

une renaissance initiatique, 

vers une autre dimension qui a 

la prétention de permettre l’ac-

cession à un idéal de Sagesse et 

de Perfection.  
 
L’initiation a ainsi l’ambition 
d’être une mue : on va se débar-
rasser d’un état pour endosser 
un autre habit.  
 
Le testament moral et philoso-
phique du profane doit être com-
pris comme une prise de cons-
cience de cette volonté de chan-
gement vers la perfection.  
 

Si ce testament doit avoir 

une valeur c’est parce qu’il 

permet au (ou à la) profane 

d’exposer son insatisfaction 

profane, préalable à sa quête 

initiatique.  
 
Vouloir abandonner l’état pro-
fane est la motivation essentielle 
de la demande d’initiation !  
 
Cette motivation nous permettra 
de faire les sacrifices nécessaires 
pour assumer l’engagement ma-
çonnique ! 
 
Ainsi le ou la profane a cons-
cience qu’une autre dimension 
l’attend avec d’autres valeurs 
beaucoup plus motivantes que 
celles auxquelles il était attaché.  
 
C'est en aidant le(la) profane à 
se préparer à cet exercice préa-
lable à son changement d’état 
qu’on facilitera la compréhen-
sion même de l’initiation pour  
la réalisation de cette mort ini-
tiatique qu’il ou elle a souhaité 
réaliser. 

 
M. S. 



 

 FIL N° 5—Page 22 

L’engagement maçonnique, pourquoi ? 

 

La démarche maçonnique, qui 
consiste à accueillir des êtres hu-
mains désireux de se perfection-
ner pour réunir « les hautes va-
leurs morales», est belle et 
noble .  
 
Malheureusement, force est de 
constater que dans de nom-
breuses loges cette ambition se 
heurte à des « biais » qui entrai-

nent des incompréhensions, des 
découragements voire des con-
flits. 

 

Traditionnellement l’engage-

ment maçonnique est alimenté 

par une idéologie de la perfec-

tion individuelle.  Je suis con-

vaincu que cette lecture n’est 

plus adaptée au monde mo-

derne. 

Si au XVIIIème siècle, le mythe 
judéo-chrétien du « héros » pou-
vait avoir une résonnance, il est 
clair qu’aujourd’hui, on voit bien 
que l’aventure individuelle se 
termine toujours dans la dé-
chéance ! 
 

Si l’aventure individuelle a 

un sens, c’est parce qu’elle 

peut être productrice d’un 

savoir qui sera réapproprié 

par la communauté humaine.  
 
On retrouve là une des motiva-
tions de la création des pre-
mières loges maçonniques an-
glaises qui est survenue dans le 
contexte d’une guerre civile.  
 
A la suite du schisme anglican, 
sous Henri VIII en 1534, une 
confrontation s’installe entre ca-
tholiques et anglicans. Cela dure-
ra près de deux siècles : en 1780, 
il y eut encore de violentes 
émeutes anticatholiques à 
Londres, à la suite du début de la 

(Suite page 23) 

Responsable de ce magazine numérique ma-

çonnique, il me semble que, par transparence,  

je doive répondre à une question légitime : 

quelles pourraient être les motivations qui 

m’ont amené à prendre cette initiative ? 

A 77 ans, après plus de 45 années de vie ma-

çonnique, la conception qui s’est forgée progressivement en 

moi de la spécificité de l’engagement maçonnique dans un 

parcours de vie m’a donné l’envie de partager cette foi ma-

çonnique ! Faire de l’engagement  maçonnique un apprentis-

sage pour favoriser l’émergence d’une sagesse collective riche 

en fraternité m’apparaît comme riche de sens dans une socié-

té contemporaine en crise. 
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guerre d'indépendance améri-
caine.  Tous les historiens recon-
naissent que les loges maçon-
niques ont contribué à résorber 
cette violence civile. 

 

N’y a-t-il pas plus bel idéal 

que de réaliser la Paix dans 

ce monde déchiré ?  
 
Ce que les loges anglaises ont 
contribué à réaliser dans cette 
période particulière, ne pourrait-
on le reprendre à notre compte 
dans toutes les loges du monde 
pour offrir à l’humanité une es-
pérance à la hauteur de nos va-
leurs morales et en particulier ce 
magnifique désir de  fraternité.  
 
La sagesse collective nous offre 
un champ d’investigation qui a 
l’intérêt de nous forcer à dépas-
ser notre individualité pour ex-
plorer le champ du collectif  . 
 

Pour espérer approcher la 

sagesse collective nécessaire 

à l’instauration de la Paix, 

plusieurs conditions sont né-

cessaires. 
 
Le travail en loge devrait, pour 
cela, utiliser la méthode corrobo-
rative du travail en groupe. 
 
Dave Pollard, chercheur univer-
sitaire, explique  -  je le cite :  « 
De nombreux problèmes cognitifs, de 
coordination et de coopération sont 
mieux résolus en interrogeant des 
groupes de personnes raisonnable-
ment informées, impartiales et enga-
gées. La réponse du groupe est 
presque invariablement bien meil-
leure que celle de n'importe quel ex-
pert individuel. Cette réponse, est 
aussi meilleure que la meilleure ré-

ponse des experts du groupe. » 

 
Par ailleurs qui dit sagesse col-
lective inclut la phronesis d’Aris-
tote que l’on traduit générale-
ment par « la sagesse pratique » 
qui implique jugement et discer-
nement. 
 

L’objectif du travail corrobo-

ratif est de permettre au 

groupe de dépasser la simple 

addition des apports indivi-

duels pour faire émerger une 

réflexion originale ayant une 

valeur consensuelle. 
 
A partir de là, la question se 
pose de savoir ce qui peut débou-
cher d’un travail corroboratif  
dans le cadre de l’activité d’une 
loge maçonnique  ; trois élé-
ments me semblent accessibles :  
  

• Une meilleure connaissance 
de tout ce qui a trait à la re-
cherche de la sagesse et sur-
tout une plus grande mise en 
pratique de ces connais-
sances, Si cela se réalise au 
niveau des loges, on peut pen-
ser qu’au niveau du conseil de 
l’ordre de l’obédience, cela 
procure un vrai changement. 

 
• Un réel développement de 

nos capacités pour faire 

rayonner la loge et l’idéal ma-
çonnique, 

 
• La possibilité d’élaborer un 

modèle de fonctionnement 
d’une loge maçonnique qui 
puisse être performant et re-
productif  est aussi très impor-
tant. 

 

 

Les différentes compo-

santes d’une sagesse 

collective  
 
La nécessaire évaluation de ce 
qu’on dit et de ce qu’on fait, est 
inhérente à la pensée corrobo-
rative et mériterait d’être inté-
grée dans la pensée maçon-
nique moderne. 
 
C’est pour cela que des univer-
sitaires américains ont créé ce 
que l’on appelle l’échelle de 
Sagesse à sept éléments. 
 

Premier critère : La Résolu-

tion, c’est-à-dire la capacité à 

prendre des décisions 
 
Les personnes résolues ont la 
capacité de rester calmes lors 
des moments difficiles. Ainsi, 
l’une des caractéristiques les 
plus remarquables des profils 
dotés de sagesse est d’exami-
ner les défis d’un point de 
vue large, perspicace et inno-
vant pour imaginer de mul-
tiples solutions au même pro-
blème. 

 

 

Deuxième critère : L’autoré-

flexion, l’art de l’introspec-

tion. 
 

Il s’agit d’un exercice de cou-
rage à travers lequel nous 
sommes également capables 
de nous remettre en question, 
de détecter des attitudes ou 
des croyances inflexibles, des 
pensées irrationnelles et d’ap-
pliquer des approches plus 
saines. 

 

(Suite de la page 22) 
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Troisième critère : Un Com-

portement prosocial, les 

autres sont importants. 
 

Le comportement prosocial 
implique de se soucier des 
besoins des autres et de les 
anticiper pour y répondre. 
Cela signifie également se 
connecter avec les gens qui 
nous entourent et nous enri-
chir de leurs idées, approches 
et connaissances. 

 

 

Quatrième critère : Une capa-

cité de régulation émotion-

nelle, rester calme sous pres-

sion. 
 

Être conscient de ses propres 
émotions favorise un ajuste-
ment entre les pensées et les 
actions pour toujours agir 
avec sang-froid, sagesse et 
équilibre sans se laisser aller 
à pulsions agressives. 

 

 

Cinquième critère : La capaci-

té d’acceptation de perspec-

tives différentes car la contra-

diction fait partie de la vie 
 

Il s’agit d’accepter que notre 
monde regorge de sons dis-
sonants, que les voix contra-
dictoires abondent et que le 
chaos se mêle au prévisible. 

 

 

Sixième critère : le don du 

conseil, de la capacité à con-

seiller. 
 

Les sages font plus que con-
seiller, ils savent guider.  

 

Septième critère : l’existence 

d’une Spiritualité, comprise 

comme une force intérieure. 
 

La spiritualité, dans le sens 
d’une activité éthique dans 
le cadre de la liberté de 
conscience, favorise le déve-
loppement de la sagesse. 

 
Cette échelle de la Sagesse est 
aussi un outil pour la loge afin 
de savoir sur quelles dimen-
sions nous devons travailler un 
peu plus pour améliorer notre 
démarche. 
 
 

En conclusion  
 
Ma réflexion s’est  fondée sur 
trois constats, une espérance et 
une proposition : 
 

Le premier constat c’est de 

voir que la franc-maçonnerie 
ne se porte pas très bien : on a 
parfois l’impression que même 
les francs-maçons n’y croient 
plus !  Elle est aussi victime de 
que l’on appelle le syndrome 
du rétroviseur : revivre sans 
arrêt le passé rend aveugle à 
l’avenir ! 
 

Le deuxième constat a trait à 
l’enjeu que constitue la vie 
d’une loge maçonnique : tous 
nous souhaitons ardemment 

que tout se passe bien dans une 
loge avec des relations frater-
nelles avec tous, des travaux 
stimulants intellectuellement et 
le sentiment de construire 
quelque chose de solide et de 
sérieux. Quoi de plus désolant 
quand une impression de ren-
dez-vous manqué nous envahit.   
 

Le troisième constat concerne 
la problématique du travail col-
lectif  de la loge ; dans la plu-
part des loges il se réduit à la 
fameuse synthèse dont on sait 

combien elle est contraire à 
l’intelligence collective. Ce 
constat doit nous inciter à dé-
couvrir le travail corroboratif  
seul capable de transcender 
l’implication des individus.  
 

L’espérance, concerne le désir 

que nous devrions partager 
pour nous accepter sans exclu-
sion avec la volonté de trouver 
un consensus fondé sur la bien-
veillance et l’intérêt collectif. 
 

La proposition : Faire du tra-
vail sur la Sagesse collective 
pour que les loges soient des 
acteurs de la Paix mondiale un 
fil rouge qui donnerait une co-
hérence à notre engagement 
maçonnique. 
 

Quel rôle pour FIL ? 
 
Tout le monde reconnaît que la 
problématique de la loge, struc-
ture de base de la franc-
maçonnerie, détermine la vita-
lité de ce grands corps qu’est la 
franc-maçonnerie. 
 
Contribuer à redonner à la loge 
toute sa capacité à attirer et 
surtout retenir les nouvelles et 
nouveaux initié-e-s serait ex-
traordinaire !  
 
Seule une mobilisation collec-
tive peut y arriver ! C’est vous 
toutes et vous tous par vos con-
tributions qui  peut le per-
mettre ! 
 

Matéo Simoita 
 

(Suite de la page 23) 
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Trois sites de loges  

Site coloré zvec quelques 

pages intéressantes :  vidéo-

thèque, Bibliothèque, Des in-

fos sur le rite de Memphis 

Misraïm     -   

http://hermesthot.fr 

Une page bien fournie   d’ar-

ticles avec des textes variés et 

informatifs. 

https://harmonie-

evolution7 

Mokidjiwan est le nom de 
notre Loge. C’est un mot qui 
vient du langage des Algon-
quins, une tribu d’Amérin-
diens de la Réserve de Piko-
gan en Abitibi, au Québec, 
Canada. Mokidjiwan signifie 
eau, source, courant d’eau 
claire plein de mouvement et 
d’énergie.  

https://logefemininemontreal.com/ 

Votre loge a un site internet ?! Parlez-en , quelle utilité, quelles fonctions ?  

Votre expérience nous intéresse ! 

http://hermesthot.fr
https://harmonie-evolution7
https://harmonie-evolution7
https://logefemininemontreal.com/
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Libres propos 

Une Visio en Anglais le 20 Mars 2024  

 de 19:00 heures GMT (Heure Anglaise) à 20 heures 

Beyond the Myth : The Temple of Jerusalem in Scriptures and Archaeology 

Au-delà du mythe : Le Temple de Jérusalem dans les Écritures et l'Archéologie 

Lien zoom pour la visio du 20 Mars: https://us06web.zoom.us/j/81234175768?
pwd=VYvE8VJkFtBs0R3KaTPtrRHA6XITjl.1 

Numéro de la réunion: 812 3417 5768 
Mot de Passe: 764142 

Au cœur de la franc-maçonnerie, le Temple que Salomon a construit à Jérusalem a joué un rôle im-
portant dans le judaïsme biblique. Rene Pfertzel, Rabbi by profession, will present some sources re-
levant to this edifice, and its significance for Judaism and Freemasonry. 

 

Une Visio en Anglais le 11 avril 2024  

 de 19:00 heures GMT (Heure Anglaise) à 20 heures 

The Ordeals of Masonic Researcher in the Holy Land 

Les épreuves que rencontre le Chercheur maçonnique dans le monde Sacré  

Lien pour la visio du 11 avril :  https://us06web.zoom.us/j/81762854172?
pwd=PHe6oXQcBPz6piBX84CZiF5L65wbmJ.1 
Numéro de la réunion: 817 6285 4172  

Mot de Passe: 184193 

 

Actuellement membre de la Fédération Pionnière israélienne du DROIT HUMAIN, le F.°. Moshe Shanon 
a servi en tant que Vénérable Maître de la Loge Shorashim (Racines) de Tel Aviv. Il racontera quatre 
histoires du 19e siècle qui se sont produites au début de la franc-maçonnerie en Terre Sainte tout en 
démontrant les difficultés de la recherche maçonnique. 

https://us06web.zoom.us/j/81234175768?pwd=VYvE8VJkFtBs0R3KaTPtrRHA6XITjl.1
https://us06web.zoom.us/j/81234175768?pwd=VYvE8VJkFtBs0R3KaTPtrRHA6XITjl.1
https://us06web.zoom.us/j/81762854172?pwd=PHe6oXQcBPz6piBX84CZiF5L65wbmJ.1
https://us06web.zoom.us/j/81762854172?pwd=PHe6oXQcBPz6piBX84CZiF5L65wbmJ.1
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Cette année, le Ramadan a com-
mencé le 11 mars 2024. Nous 
pouvons être fiers que de nom-
breux musulmans fréquentent les 
loges maçonniques et s’y trou-
vent bien avec à leurs côtés 
d’autres croyants et aussi des 
incroyants dans le respect mu-
tuel. Nous avons demandé à un 
de nos frères de nous parler de sa 
pratique du Ramadan. 

 

Quand il m’a été suggéré de produire 
une planche sur ce sujet, j’avoue en 
avoir été d’abord troublé, presque 
gêné. 
 

Qu’y aurait-il de particulier 

dans l’observation du ramadan 

pour un franc-maçon ?  
 
Quel lien entrevoir entre une pra-
tique religieuse et l’appartenance à la 
maçonnerie ? 
 
De première évidence, aucune justifi-
cation d’une telle approche, sinon 
même, un risque de réveiller les vieux 
démons qui voudraient opposer ces 
deux concepts.  
 

Dans un pays comme la France où 
certaines officines religieuses musul-
manes s’allient promptement à 
quelques prêtres catholiques pour 
vilipender la maçonnerie, il peut 
paraitre étonnant de supposer qu’un 
franc-maçon vive son ramadan diffé-
remment de ses coreligionnaires.  
 
Encore une preuve, dirait-on de leurs 
déviances. 
 
Et pourtant, en y réfléchissant da-
vantage, il m’est apparu que l’appar-
tenance à notre ordre influence signi-
ficativement le ramadan du franc-
maçon.  
 
En effet, le ramadan est d’abord, un 
mois ou chacun s’impose privations 
et repentances.  
 
Un mois que l’on consacre à la spiri-
tualité et à l’introspection.  
 
Pendant cette parenthèse dans son 
quotidien, le musulman essaie de 
remettre de l’ordre dans ses compor-
tements sociaux et relationnels afin 
de retourner dans le chemin préconi-
sé par la religion. 
 
Afin aussi de pacifier son environne-

ment social et raffermir ses liens fa-
miliaux, et amicaux.  
 
C’est ainsi que l’on entame cette pé-
riode en demandant aux autres de 
nous pardonner tout tort qu’on leur 
aurait imposé et qu’on affirme leur 
pardonner les leurs en retour. 
 
En cela aucune véritable différence 
d’ailleurs, d’avec le carême chrétien 
qui obéit aux mêmes objectifs.  
 
Se priver de nourritures et plaisirs 
terrestres pour laisser plus de pace à 
ceux de l’esprit et de l’âme. 
 
Le franc-maçon musulman ne déroge 
à aucun de ces principes et aborde 
son mois de ramadan avec le même 
zèle que tous.  
 
Toutefois, s’y développent certains 
aspects qui prennent plus de poids 
pour le maçon que je suis :  
 La solidarité,  
 la fraternité  

 et la tolérance.  

 
Notions basiques acquises et consoli-
dées au cours de nos parcours, qui 
trouvent là, un terrain spécifique de 
mise en pratique. 
 
La solidarité s’impose à nous quand 
nous avons la chance de pouvoir « 
couper » copieusement notre jeûne en 
fin de journée, alors que dans notre 
voisinage se trouvent de nombreux 
nécessiteux qui peinent à manger 
décemment. 
 
Le maçon sera plus prompt à prévoir 
ces mal-lotis dans son menu et à con-
tribuer discrètement mais régulière-
ment à les soulager. 
  
De même, quand il remarque, à la 

(Suite page 28) 

Le vécu d'un franc-maçon   

musulman pratiquant              

le Ramadan 
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mosquée lors des prières communes du soir, que certains ont 
des habits en mauvais état, leur en donner, toujours discrète-
ment, des plus séants.  
 

Nous affirmons la fraternité entre nous.  
 
Le ramadan nous amène à la vivre de façon concrète es-
sayant de nous rapprocher de ceux qui nous sont proches et 
que le quotidien nous fait parfois perdre de vue.  
 
En particulier, nos frères maçons d’autres religions, qu’il est 
agréable de recevoir en famille à la coupure pour leur faire 
partager les repas souvent améliorés de ce mois. 
 
La tolérance enfin envers ceux qui, dans cette marée de gens 
en carême, s’en excluent et veulent continuer à vivre comme 
d’habitude.  
 
Ils sont souvent mal regardés, voire pris à partie.  
 
Le Maçon sera toujours de ceux qui ne leur jettera pas la 
pierre et bien au contraire, se rapprochera d’eux pour com-
prendre leurs motivations qui traduisent souvent une rafrai-
chissante liberté d’esprit et de choix. 
 

Ainsi, le vécu du Franc-maçon prend une profondeur qui lui 
permet, en ce mois spécial, de mieux vivre son engagement 
de porter en dehors du temple, les enseignements qu’il y 
aura acquis. Mais tout ça, malheureusement, c’était avant 
la pandémie qui vient menacer nos vies et bouleverser nos 
modes de vie.  
 
Avec le couvre-feu et la fermeture des mosquées, beaucoup de 
ces actions seront difficiles, voire impossibles.  
 
Il nous faudra trouver de nouvelles voies pour concrétiser 
notre solidarité envers les plus démunis et notre fraternité à 
nos proches négligés. Quant à la tolérance, le quasi-
confinement imposé la rendra peut-être moins nécessaire car 
les restaurants et autres débits de boissons sont fermés. Mais 
nul doute que les évènements quotidiens viendront nous 
donner diverses opportunités de nous rappeler qui nous 
sommes, nous les francs-maçons, parmi tous nos coreligion-
naires en ramadan.  
 
Et de nous faire sinon reconnaître, mais au moins apprécier 
par la valeur de nos actes et la noblesse de nos comporte-
ments. 
 

Mohamed G. 

(Suite de la page 27) 

Notre Frère Franck Fouqueray crée un havre de Paix à Thouars 

dans les Deux-Sèvres avec     

un programme spécifique 

« franc-maçonnerie » 
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Vos réponses au questionnaire sur ce que vous pensez de FIL 

Sur près de 1100 inscrits à notre mailing list ,  

vous aveez été près de 200 à donner votre ressenti. 

Merci pour l’intérêt que vous portez à cette aventure journalistique. 

Les réponses in extenso sans filtre ! 

Commentaires 

Près de 20 % réponses à un 

questionnaire c’est un pre-

mière satisfaction. 

 

Vous validez l’idée de con-

sacrer ce magazine à la vie 

de la loge ... 

 

 

… et aussi notre capacité à 

satisfaire votre attente. 

 

 

 

 

 

Votre encouragement nous 

va droit au cœur et nous 

responsabilise pour persé-

vérer. 

 

 

 

Vous ne semblez pas inté-

ressés par une version pa-

pier. A vrai dire, actuelle-

ment nous n’en avons pas 

les moyens. 
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1. Bonne longueur des planches 

thématiques Humanistes très 

variees 

2. C'est pas mal ; plus de colla-

borateurs serait bien ! 

3. Je n'ai pas de suggestions pour 

le moment  

4. Peut être un peux plus social 

5. Il faut rendre plus attractive la 

maçonnerie aux plus jeunes 

comme moi qui sont dans une 

quête de réponses. 

6. RAS 

7. Très bien 

8. Ras 

9. Je suggérerais peut-être un ou 

l'autre article qui analyserait 

en profondeur les discours 

religieux qui structurent une 

vision très particulière des 

femmes et des hommes avec 

des logiques "sacralisantes" 

qui permettent d'instaurer 

une humanité à deux vitesses 

sans le dire et en empêchant 

tout questionnement. Je 

pense que mieux comprendre 

ces ressorts ancrés dans des 

croyances permettrait de 

mieux dialoguer   

10. Symbolisme à tous les degrés 

avec code d’accès  

11. RAS 

12. rien à dire 

13. J'aime la diversité des sujets 

traités  

14. Publication déjà très intéres-

sante. Pas de suggestions pour 

le moment  

15. Publication intéressante qui 

donne des pistes de réflexion 

et des éléments de connais-

sance maçonnique. Mérite 

d'être développée, par 

exemple en élargissant 

l'équipe de rédaction 

16. cette publication est très com-

plète, c'est le bon format et 

c'est comme un petit cadeau à 

découvrir à chaque publica-

tion. Son aspect généraliste 

fait qu'elle s'adresse à chaque 

maçon de n'importe quelle 

obédience ou n'importe quel 

grade. Très contente de la 

recevoir à chaque fois.  

17. Améliorer design  

18. Je souhaite devenir membre  

19. Pas de critique, je suis satisfait 

et reconnaissant de votre tra-

vail 

20. C'est justement pour moi 

l'intérêt de cette publication : 

enfin on parle sérieusement 

de la vie dans une loge maçon-

nique.  

21. je lis tes publications depuis 

pas mal de temps, et partage 

avec toi une maçonnerie 

proche de la tienne :) 

22. RAS 

23. je ne sais pas 

24. Ne pas faire d'articles trop 

longs. 

25. Je lis toujours avec intérêt 

votre publication. Elle m'ap-

porte beaucoup notamment 

pour comprendre les interac-

tions en loge. J'aime les 

poesies.  

(Suite page 31) 

Un commentaire pour en dire plus au sujet de FIL, cette revue numérique maçon-

nique : critiques, suggestions, etc.  (les remarques qui nous interpellent sont soulignées) 

Commentaires 

Le lectorat féminin 

mérite d’être dévelop-

pé et nous espérons 

pouvoir  vous présen-

ter plus d’aericles pou-

vant le conforter. 

 

Majoritairement vous 

êtes membres d’une 

loge mais l’existence  

d’un lectorat profane 

est une bonne chose 

que nous espérons 

pouvoir développer. 
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26. .Bon courage.  

27. Je ne peux répondre car je suis 

au deuxième bulletin. 

28. sans commentaire 

29. À l'ère numérique, je propose  

l'idée d'une version en ligne 

de la publication, d'un site 

web interactif ou même d'une 

application mobile pour facili-

ter l'accès aux contenus. 

30. Bien 

31. Approche originale  

32. "Gros travail mais ne faut-il 

pas plutôt s’adresser aux pro-

fanes et donc privilégier le 

développement du blog pour 

faire connaître la franc-

maçonnerie ? 

33. En effet l’offre d’information 

maçonnique existe mais elle 

est autocentrée et donc elle 

ne concerne peu ou pas le 

profane. 

34.Bon courage " 

35.Ras 

36.RAS 

37. "Améliorer la mise en page pour 

une meilleure lisibilité. 

38.Merci pour votre travail !" 

39. Le format actuel me plaît bien, 

des thématiques axées sur les 

rituels ou grades seraient un 

plus.  

40. Je préférerais une version papier 

même payante  

41.Pas de commentaires,  

42.Intéressant 

43. Pourquoi pas ne pas faire des 

livres en audio 

44. Formidable initiative. Contenu de 

qualité. Continuez. 

45.Merci ! 

46. Le travail doit se faire dans les 

Loges, mais votre aide est intéres-

sante, je vous remercie,  

47.Courage! 

48.Très instructive 

49.rien à rajouter 

50. Merci pour votre journal. Il nous 

apporte un éclairage universel  

51.L'acacia m est connu 

52. j'ai bien aimé l'article sur le nou-

vel an chinois. De même l'article 

sur les gants est bienvenu 

53.Intéressant  

54. Intéressant, je souhaite continuer 

à recevoir FIL 

55.information et publication très 

intéressante et enrichissante 

56.Voir plus haut + ne pas faire des 

N° trop copieux+ des articles 

courts et synthétiques 

57.je ne saurais pas faire mieux 

58.Surveiller l'orthographe (mais 

personne n'est parfait). 

59.RAS 

60. pour l'instant, je lis vos articles et 

peut-être je vous ferai part de 

réflexions que j'espère construc-

tives.  * le vous s'adresse à 

l'équipe. 

61. Cette revue nous informe sur les 

différents rites maçonniques et 

nous évite de nous enfermer dans 

un seul rite . C’est une ouverture 

à la diversité et au monde pluri-

culturel de la maçonnerie. 

62. Continuez 

63. Sincérité dans le discours + sim-

plicité = efficacité 

64. Pas de critique bon courage  

65. parfait  

66. aucune 

67. "Comment pourrais-je critiquer 

cette publication qui est le résul-

tat formidable de ce ''Travail'' 

offert si fraternellement?  

68. Bien qu'il pourrait s'y tenir,. au-

tant que faire se peut,  un tout 

petit peu plus de place supplé-

mentaire pour/sur les soeurs.   " 

69. R A S 

70. Proposer des articles sur le sym-

bolisme, la spiritualité ou la philo-

sophie 

71. j'attends de voir l'évolution de ce 

fil 

72. pas d'autres commentaires : le 

contenu de votre revue me con-

vient parfaitement 

73. C'est une production très riche sur 

le plan culturel 

74.pas de commentaire 

75. Merci 

76. Pas de critique pour l'instant 

77. Je n'ai pas de suggestion précise, 

continuez à nous simplifier la fa-

çon d’être maçon. 

78. Peut être  qu 1 sommaire avec 

lien hypertexte serait le bienve-

nu? 

79. toujours très intéressant 

80. CONTINUEZ, SVP MON CHER 

FRERE 

81. néant pour le moment 

82. l'ouvrir à tous les rites 

83. Une version papier fut elle 

payante par abonnement,  plus 

facile à lire. 

84. à progresser  

85. Aucune remarque 

86. Moins d'articles mais plus '' pous-

sés '' 

87. Initiative très intéressante, bravo  

88. RAS 

89. Une revue agréable à parcourir 

car claire, bien présentée et illus-

trée, des articles très variés, des 

informations intéressantes ponc-

tuées de doux poèmes .... 

90. la variété des sujets est intéres-

sante 

91. Rien à dire ça me convient, j'ai 

plaisir à lire. Un grand merci 

92. RAS 

93. ça me va tant qu'il n'y a pas de 

polémique 

94. J'aime la diversité des articles et 

intervenants. 

95. RAS 

96. Pas encore assez de recul pour 

me le permettre 

97. buon 

98. Trop tôt car je ne connais que 

depuis trop peu  

99. Un peu plus d'actualités  

100.Que Fil reste porteur d'espé-

rance ! 

101.Abonné très recu 

102.Ce sont des articles différents 

que ceux que l on peut trouver 

dans les livre , plus dans le pra-

tique et le quotidien d une loge !  

(Suite de la page 30) 

(Suite page 32) 
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103. instauration de la journée de 

72h pour pouvoir lire toutes les 

publications maçonniques, les 

forums, les sites web, tout en 

restant assidu aux tenues ;-)  

104. Aucun commentaire particulier 

105. Beaucoup d'articles très perti-

nents et intéressants, bravo ! 

106. heureux de le recevoir 

107. les thèmes abordés me semble 

intéressant 

108. Très intéressante  

109. Cela échappe à « la voix de son 

maître », l’administration de la 

religion FM obédientielle  

110. Articles variés et très intéres-

sants  

111. articles trop longs  

112. J'aime bien les réflexions philo-

sophique qui partent de notre 

pratique. J'aime également les 

informations sur des rites autres 

que celui que je pratique (REAA). 

113. Une actualité maçonnique diffé-

rente de celle de ma loge, des 

avis différents... 

114. Je lis cette revue depuis peu de 

temps, pas d’observation pour 

l’nstant 

115. continuer dans votre lancer 

116. C'est toujours bon d'avoir une 

ouverture sur d'autres horizons, 

même si... 

117. Aucune. Ces publications sont 

toutes plus riches l'une que 

l'autre  

118. Continuez comme cela  

119. vie des loges 

120. je n'ai pas encore beaucoup 

d'expérience avec le FIL, tant 

que maintenant je trouve que 

c'est très bien 

121. C'est un bon moyen de rester en 

contact, d'avoir des infos ou aide  

122. Super 

123. difficile d'isoler un article pour 

en faire un texte à étudier 

124. vous oubliez les hauts grades et 

les "side" degrés 

125. Continuez comme ça. La diversi-

té des thématiques abordées 

est, en ce qui me concerne, très 

enrichissante.  

126. intéressant 

127. Trop peu de recul 

128. Pas de commentaire particulier  

129. Intéressant. J'attends la suite 

130. Pour l'instant, je n'ai pas de sug-

gestion  

131. Pas de commentaire 

132. Accès sur les bonnes pratiques. 

Cela diversifie la réflexion appor-

tée sur la vie maçonnique des FF 

et SS. 

133. Tout à fait pertinent  

134. J en apprécié le contenu et for-

mat 

135. Intéressant  

136. Le format et la fréquence me 

conviennent 

137. En vérité, Matéo, je n'avais pas 

d'attente, mais de la curiosité. 

J'aime que les individus se lan-

cent et expérimentent. Il n'existe 

aucune mesure étalon pour esti-

mer un (bon ?) maçon lorsqu'il 

se tient. Ceci étant dit, si un jour 

tu rencontres des problèmes 

financiers pour éditer tes fils, il 

faudra faire appel à tes lecteurs. 

138. Pas d'idée préconçue et je lis vos 

articles comme ils viennent  

139. Lancer un sujet et recueillir les 

réponses pour le numéro sui-

vant  

140. Sur ce point je n'ai pas trop 

d'idée mais avoir un lieu où les 

loges peuvent exposer leur vie 

quotidienne ... leurs réussites ou 

leurs malheurs est parfait. Avoir 

un lieu d'échange et de partage  

c'est aussi indispensable ... sinon 

comment de connaitre ... 

mieux ? 

141. Dans le dernier numéro, il me 

semble manquer une rubrique 

musicale. Cela pourrait intéres-

ser. 

142. très bien, complet 

143. Cette revue me semble com-

plète . J'apprécie particulière-

ment l'éclairage sur les officiers 

ainsi que le travail sur le symbo-

lisme . 

144. J'ai écrit des livres et des ar-

ticles scientifiques sur la franc-

maçonnerie, toujours en lien 

avec des institutions universi-

taires, j'écris en anglais et en 

espagnol, je vis actuellement 

aux Etats-Unis et je travaille 

pour Oakton College, si vous 

avez besoin d'un coup de main, 

comptez sur moi. Je n'écris pas 

bien en français, j'aurais besoin 

d'aide pour l'édition. 

145. Intéressant  

146. Bonjour.  Revue très instructive  

147. elle est très bien, ne rien chan-

ger, elle nous apporte beaucoup 

à chaque lecture, bravo! 

148. Je la lis avec plaisir 

149. La revue est très instructive et 

intéressante. Je n'ai pas de re-

marque particulière.  

150. informations nouvelles,  

151. Je viens tout juste de recevoir le 

1er numéro 

152. Recherches des questionne-

ments d’une Maçonnerie du 21 

e siècle  

153. Ne rien changer 

154. Sujets variés ; agréable à lire ; 

étonnant !  

155. RAS 

156. Pas mal 

157. belle revue 

158. Très bien  

159. J'apprécie... j'avoue ne pas avoir 

eu le temps d'approfondir mais 

j'aime le ton. 

160. Ras 

161. une excellente initiative.  Ne 

vous découragez pas si cela ne 

répond pas tout de suite a vos 

espoirs.  Patience et persévé-

rance ! 

162. Merci pour votre travail 

163. excellente 

164.actualité  

165. "c'est une revue agréable à feuil-

leter et à lire - j'aime bien la di-

versité des articles, la lecture en 

(Suite de la page 31) 

(Suite page 33) 
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est facile ... mais une trentaine de pages c'est peut-

être un peu long ? 

166.Articles très intéressants qui me permettent de par-

faire ma culture maçonnique  

167.pas de critique 

168.instructif,  

169.Trop de textes intéressants trop longs, et du coup 

chronophages; difficiles à digérer. 

170.Je n'ai  jamais eu connaissance de FIL 

171.Merci pour le travail réalisé et la mise à disposition 

des SS et FF 

172.C'est très enrichissant 

173.Comment mieux intégrer le concept maçonnique 

dans le monde profane 

174.Mes travaux sont essentiellement orientés sur le sym-

bolisme. 

175.no comment... 

176.RAS; les articles sont pertinents. 

177.les articles sinon très intéressants, mais aussi forma-

teurs 

178.critique positive : je suis tout à fait satisfaite 

179.Je pense que c'est très important et instructif 

180."intéressant 

181. Il est important que des revues élargissent les es-

prits au delà de leur propre loge 

182. Cette revus me plait sur son fond et sa forme 

183. Éviter le remplissage inutile, poésie, courrier des 

lecteurs sans intérêt... 

184. Fil est agréable à lire. Il aborde des sujets divers qui 

offre l'avantage d'être édifié sur pleins de themes 

185. bonne présentation 

186. sera obligatoirement trop généraliste et donc sans 

beaucoup d'intérêt  

187. RAS 

188. Altérité mais respect des autres  

189. Les points évoqués sont détaillés tout en restant 

une lecture fluide. Je suis un jeune Maître et cela 

me donne un apport dans ma recherche maçon-

nique à défaut d’en avoir en loge, les tenues au 3 

ème étant très rares et l’appuie des frères et sœurs 

n’étant plus d’actualité lorsque que nous accédons 

à la maîtrise. 

190. je trouve la revue intéressante et instructive. Une 

rubrique humour/humeur serait bienvenue. 

191. Excellent 

192. je trouve les articles intéressants. compréhensibles 

pour tous. Etant dans ma 5ème année de Maçon-

nerie, je suis encore dans la recherche, la compré-

hension et les articles m'éclairent avec beaucoup 

d’intérêts. je profite de cette sollicitation de mon 

opinion pour remercier le travail accompli.  

193. Je regrette la présence d'un article un peu court et 

incomplet sur l'antisionisme dans le N°1 

194. J’ai du plaisir à le lire, j’y apprends des choses. 

195. Tous les sujets m'intéresse, certains plus que 

d'autres 

(Suite de la page 32) 

Comment imaginez-vous l'aide qu'une publication maçonnique 

puisse vous apporter ?  

1. Ouverture d'esprit par la diversi-

té  

2. Des infos, des témoignages des 

différents vécus , des idées nou-

velles 

3. J'espère trouver des informa-

tions pour un développement 

personnel au sein de la maçon-

nerie  

4. Nouvelles  perspectives sur notre 

Ordre 

5. J'imagine qu'une publication ma-

çonnique puisse m'apporter des 

réponses aux questions existen-

tielles que je me pose. En effet, 

j'ai beau cherché ces réponses, je 

n'en trouve pas qui satisfont à 

ma quête.  

6. Bonne  

7. Un support de transmission et de 

connaisances 

8. Une ouverture extérieure spiri-

tuelle. 

9. En apportant des contenus et 

des analyses à la jonction entre 

questions sociétales et point de 

vue maçonnique; en apportant 

des avis nuancés qui per-

mettront de réunir ce qui est 

épars ; en déconstruisant les 

"fakes news" qui portent 

atteinte à l'essence même de 

nos démocraties 

10. Nouvel éclairage  

11. comprendre la vue d’une loge  

(Suite page 34) 

Merci pour ces commentaires. Si les articles sont parfois trop longs c’est d’abord en respect du travail de l’auteur-ou-autrice. 

Effectivement l’équipe est réduite et nous recherchons des collaborateurs et collaboratrices pour mettre un peu plus de pro-

fessionnalisme et aussi pour répondre à la variété des sujets à traiter. N’hésitez pas à vous manifester pour proposer vos 

écrits.  Nous sommes tous bénévoles et conscients des multiples imperfections ; vos encouragement nous touchent. 
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12. Contenu de réflexion 

13. Traiter des sujets maçonniques 

peu abordés en Loge 

14. Nouvelle connaissance  

15. L'intérêt bien souvent est de 

trouver ce que l'on ne cherchait 

pas forcément, mais qui cimente 

et approfondit les connaissances 

que l'on peut avoir par ailleurs, et 

donne envie de réfléchir à des 

sujets ou des notions auxquels on 

n'aurait pas forcément pensé. 

16. une publication régulière traitant 

de sujets maçonniques mais aussi 

philosophiques 

17. Large 

18. Qu'elle  m'aide à trouver un par-

rain dans ma localité pour que je 

puisse devenir membre  

19. Réflexion et connaissance  

20. Elle aborde des sujets à thèmes 

symboliques, et des regards sur 

la vie des franc-macons. 

21. pas d'idée sur la question 

22. Bienveillance  

23. je ne sais pas 

24. M'instruire et m'éveiller 

25. Elle aide à la réflexion person-

nelle et  peut permettre un 

échange dans la loge...  

26. Enrichissement 

27. Poursuivre la réflexion sur moi 

même (mon égo), la vie maçon-

nique extérieure à ma loge et les 

nouvelles de la maçonnerie Fran-

çaise. 

28. Apporter des éclairages et appro-

fondissements intéressants  

29. Pour moi, une publication ma-

çonnique représente une source 

précieuse de connaissances et 

d'inspiration, pouvant éclairer 

ma pratique maçonnique, appro-

fondir ma compréhension des 

valeurs humanistes et frater-

nelles, et stimuler mon engage-

ment envers le service et la re-

cherche de la vérité. 

30. Des infos  

31. Thèmes de réflexion  

32. RAS 

33. Voir ce qui se passe ailleurs. Pour 

avoir une autre vue. 

34. PARLER DE TOUTES LES OBE-

DIENCES 

35. Aborder certains aspects du ri-

tuel 

36. Une publication doit nous emme-

ner vers une cheminement de 

recherche ou d’un approfondis-

sement d’un sujet.  

37. envie de savoir 

38. Pour être informée des débats 

qui agitent les loges  

39. Toujours des recherches appro-

fondies du symbolisme et spiri-

tuelle  

40. Besoin d'aucune aide 

41. Connaissance  

42. La culture maçonnique dans ses 

différents aspects. 

43. Autres regards 

44.  c'est intéressant comme ça ! 

45. Un support de réflexions 

46. "J'apprécie votre  publication qui 

me donne beaucoup de satisfac-

tion à  la lire 

47. en traitant le symbolisme et le 

sociétal 

48. Une vision universaliste et pas 

centrée uniquement sur mon 

obédience  

49. Utile 

50. sur le concret de l'activité maçon-

nique 

51. Vie et histoire delà FM 

52. Infos générales sur la FM en Eu-

rope 

53. Elle contribue à notre perfection-

nement dans notre parcours ma-

çonnique 

54. Aborder les problèmes de société 

qui font débat dans le monde 

profane au delà des questions 

maçonniques 

55. c'est de la connaissance du mé-

tier et de l'aide pour des travaux 

maçonniques 

56. Inspiration, intérêt d'information, 

facilité de stockage, possibilité de 

redistribution autour de soi. 

57. Connaissance des détails qui 

comptent ... 

58. Cela renforce mon appartenance 

et ma passion pour la F.M 

59. "Informations et travaux de  qua-

lite nous aidant à progresser en 

dehors de nos ateliers. 

60. Ouverture d’esprit et bénéficier 

de l’expérience des autres  

61. Regards croisés sur l'actualité 

connue, méconnue ou inconnue. 

62. Planche symbolique  

63. de mieux comprendre le rituel et 

sa pratique en loge 

64. par la pertinence de ses articles 

et la facilité dans la compréhen-

sion de ceux ci 

65. La présente publication -internet- 

telle quelle est déjà très pré-

cieuse en découvertes et en con-

firmation sur plusieurs sujets 

symboliques f-m. Cette publica-

tion ns ouvre à des champs de 

réflexion et sait en approfondir 

d'autres. Quoi qu'il en soit: Merci 

trois fois.    

66. Histoire de la maçonnerie. Sym-

bolique. Dossiers sur des thèmes 

maçonniques. 

67. En proposant des articles axés 

sur la philosophie ou la spirituali-

té 

68. points de vues différents 

69. par la différence des points de 

vue exprimés et la variété des 

sujets traités 

70. En direct sur site et non en pdf 

71. je ne ressens aucune aide 

72. Apprendre des autres  

73. En me donnant des informations 

claires et honnêtes sur les sujets 

traités 

74. Beaucoup de lumière à une per-

sonne qui vit en obscurité, un 

accompagnement didactique et 

des références bibliographiques 

qui aident dans notre démarche 

prudente et mesurée. 

75. Être en contact avec la vie des 

loges et des fm à travers les tra-

vaux et les réflexions produites 

(Suite de la page 33) 

(Suite page 35) 
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76. les sujets que l'on rencontre sur 

cette publication  sont des sujets 

régulièrement traités au sein des 

loges 

77. DES INFORMATIONS SUR L'AC-

TUALITE SOCIALE EN RAPPORT 

AVEC L'IDEAL MACONNIQUE,  DES 

REFLEXIONS SUR LE SYMBOLISME 

78. découvertes historiques 

79. Un document sur lequel on peut 

réfléchir sur certains articles 

80. Concrète sur le vécu de FF et SS 

81. connaissance 

82. Pour m'aider à comprendre le 

monde qui nous accueille 

83. Culture maçonnique générale 

84. Par le partage des très nom-

breuses activités et visions diffé-

rentes  

85. Toujours comme maintenant, 

numérique  

86. Un intérêt certain car l'idéologie 

Maçonnique correspond tout à 

fait à la mienne. 

87. une aide historique, un regard 

différent, des sujets auxquels je 

ne me serais pas intéressée 

88. donne à penser 

89. Une connaissance de ce qui se fait 

ailleurs 

90. Une opinion autre et un plus 

91. Partage de réflexions maçon-

niques et d'échanges entre FF et 

Loges 

92. Beaucoup. Je suis VM de ma 

JUSTE ET PARFAITE LOGE LES 

CHERCHEURS DE VERITE (GRANDE 

LOGE SOUVERAINE DACIA CAME-

ROUN).TAF 

93. Par des thèmes abordés qui puis-

sent etre consultables facilement  

94. buon 

95. De quelque sorte que ce soit dès 

lors qu'elle rend vivante la frater-

nité qui nous lie  

96. l'expérience des autres. Pour les 

symboles, on connait. Et surtout 

de la bienveillance concernant le 

choix des loges et des obé-

diences. Toujours les mêmes cri-

tiques concernant les obédiences 

masculines...ça lasse!!! 

97. Les réflexions d'autres loges et 

même d'autres obédiences sont 

toujours intéressantes. J'ai lu des 

planches, des poésies, des ré-

flexions qui, toutes, m'ont enri-

chie. J'attends et reçois cette pu-

blication toujours avec plaisir et 

intérêt. 

98. prendre le temps du recul pour la 

réflexion 

99. Par ex donner les descriptifs des 

fonctions et des conseils pra-

tiques  

100. le partage des idées en toute 

bienveillance fait progresser l'Hu-

manité 

101. Diversité des approches symbo-

liques 

102. Aider à mieux comprendre la ma-

çonnerie, les symboles, son ensei-

gnement, sa diversité... 

103. la connaissance et le partage plus 

large que dans une seule loge 

104. Approfondir des thèmes de ré-

flexion / présenter certains as-

pects pratiques en usage dans 

deux Loge 

105. De la connaissance  

106. Pas comme une aide, mais 

comme une ouverture d’horizons  

107. Ras 

108. news sur la FM 

109. Une publication peur enrichir la 

réflexion, ouvrir des pistes, aug-

menter la culture maçonnique, 

donner envie de travailler. Il se-

rait peut-être intéressant de plus 

évoquer les HG, ne serait-ce que 

pour donner envie aux MM d'aller 

en loge de perfection. 

110. Un éclairage fifferents 

111. La diversité des sujets permet de 

garder son ouverture d’esprit au 

top ! 

112. Beaucoup de réponses à nos 

questionnements 

113. un autre point de vue et un ap-

profondissement 

114. Ouverture de l'esprit, offre d'opi-

nions diverses  

115. Plaisir de Lure découvrir et parta-

ger  

116. Informations sur la vie de notre 

obédience 

117. Des réponses aux diverses ques-

tions qu'on peut se poser 

118. Actuellement dans ce monde il y 

a beaucoup de choses de très 

compliqué à comprendre. Je 

pense que notre pays a un fort 

taux de corruption d'intérêt per-

sonnel et je pense que la maçon-

nerie pourrait nous aider à con-

tourner tous ces obstacles ou 

passer au travers des mailles afin 

d'atteindre nos buts légitime. Oui 

une publication maçonnique 

quelle qu'elle soit peut nous ap-

porter une aide.  

119. Meilleur compréhension de la FM 

120. faire comprendre l'évolution des 

rituels, apporter des réflexions 

sur un sujet précis, apporter des 

idées pour un impact à l'extérieur 

des LL. 

121. des sujets de réflexion 

122. Cela peut-être un outil de ré-

flexion complémentaire qui aide à 

réfléchir sur la vie au sein de 

notre loge personnelle. Mais aussi 

un outil de découverte d'autres 

endroits (coutumes, habitudes, 

autres rites, mais aussi loges inso-

lites - comme p.ex. la RL Liberta-

lia, dont je n'avais encore jamais 

entendu parler). Cela peut prou-

ver la grande richesse qu'est la 

maçonnerie. 

123. ; 

124. ouverture sur d'autres points de 

vue 

125. M apporter des infos dont j ai 

besoin  

126. Accroître mes connaissances   

127. Contribuer à l'approfondissement 

de mon engagement maçonnique 

128. En parlant du symbolisme, des 

aspects administratifs entre 

autres. Vous le faites déjà 

129. ??? 

130. J'attends plutôt d'avoir des pistes 

(Suite de la page 34) 

(Suite page 36) 
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de réflexion pour le plonger sur 

celles qui conviendraient le 

mieux. 

131. Un laïus sur les différents sym-

boles ou courants maçonniques 

pourrait nous y être proposé de 

quoi instruire les apprentis et 

rafraîchir la mémoire des 

maîtres.  

132. Transmission de points de vue 

initiatiques interobédiences de 

réflexions thématiques,  angles  

d'approche maçonniques et phi-

losophiques questions socié-

tales, vie des loges et territoires, 

interviews /débats,etc .. 

133. Apportez les idées dans l’anima-

tion d’une loge maçonnique  

134. Élargir encore plus mon point de 

vue, présenter des nouvelles 

perspectives, nouveaux liens à 

découvrir, et donc pistes ou nou-

veau de sujets de réflexion. À 

approfondir éventuellement.  

135. Compléments d'idées. Ouverture 

à des sentiments inexplorés. 

136. Comme vous le proposez bbb 

137. Le sujet maçonnique étant infini, 

il est bon d'avoir un maximum 

d'information, à la différence de 

la vie profane où trop d'infos tue 

l'info 

138. L'important est le dialogue. 

L'important est l'expression des 

différences ... cela est indispen-

sable pour percevoir l'évolution 

des Conscience en Maçonnerie  

139. Diffusion des informations de 

manière interobédiencielle et 

internationale 

140. des planches, de l'histoire, des 

rituels 

141. Une aide à la réflexion, d'autres 

connaissances. 

142. Dans une revue franc-maçonne, 

j'aime trouver des articles ou 

des opinions qui sont à jour, 

c'est-à-dire qui sont congruents 

avec la réalité mondiale de la 

deuxième décennie du 21ème 

siècle. J'aime lire des articles 

avec des analyses diverses de 

cette réalité sans fondamenta-

lisme qui fasse l'apologie d'un 

type spécifique de franc-

maçonnerie, qu'elle soit régu-

lière, libérale ou traditionnelle. 

143. Un regard nouveau du partage  

144. Un avancement et une élévation 

de la pensée  

145. Comme tu fait actuellement me 

va très bien, continuer ce grand 

échange mis en place entre les 

SS. et les FF. est parfait. 

146. Une aide humaniste et juste 

147. Partage d'informations et débats 

d'idées.  

148. des rappels utiles ou des ouver-

tures culturelles maçonniques 

précieuses. 

149. Développement interieur 

150. Une approche symbolique des 

fonctions d un atelier , les liens 

qui rassemble , une approche 

des grandes questions philoso-

phiques    

151. Un enrichissement permanent 

152. "Ouverture d'esprit, rayon de 

lumière, humour maçonnique, 

infos sur des conférences.. 

153. En proposant des thèmes de 

réflexion originaux. 

154. culture maçonnique 

155. élargir mes connaissances vu la 

diversité des rites maçonniques 

156. Ne jamais arrêter la réflexion  

157. partage d'expériences et de pra-

tiques 

158. Accès aux infos 

159. Aide a mieux connaître la Franc-

Maçonnerie en général  

160. Il permet de rester connecté et 

informé en complément des 

tenues  

161. en m'apportant une vision com-

plémentaire 

162. publication d articles 

163. apporter des angles d'approche 

différents 

164. Aide à la réflexion, aide à par 

l'information générale sur le 

fonctionnement du GODF  

165. apporter les base de réflexions  

166. vision sous un autre angle 

167. Enrichissement, élargissement 

des connaissances et de l'esprit 

168. "J' ai 90 ans et 50 de maçonne-

rie. Il faut être clair notre seule  

considération  en loge est notre 

cotisation et surtout de rester 

silencieux..  

169. Ou est la véritable fraternité et 

un minimum de respect .  J'ai 

une dizaine de frères  dans la 

même situation.. Alors   quel 

intérêt pour nous. Sans papier 

aucun , j'ignore  totalement  le 

contenu de FIL... Fraternité an-

cienne" 

170. Alimenter ma réflexion  

171. Élargir ma Pierre à tailler  

172. J'imagine qu'il serait utile qu'il y 

ait un quiz sur le mouvement 

maçonnique, des réponses qui 

ouvriraient davantage l'horizon 

de la connaissance dans ce 

monde technologique contem-

porain. 

173. selon le sujet qui m'intéresse et 

j'imprime si besoin. 

174. courte comme les pl... 

175. dans ma réflexion. Nul besoin 

que ce soit sur papier (pensons à 

la planète) car on lit très bien à 

partir du site. 

176. Approche enseignement maçon-

nique 

177. le regard de l'autre peut faire 

changer le mien, en tout état de 

cause m'enrichit 

178. de  la connaissances 

179. Information sur le monde ma-

çonnique 

180. commenter de façon instructive 

et argumentée sur les affirma-

tions péremptoires voire affa-

bulations sur l'histoire et les 

traditions maçonniques 

181. Des informations et débats  sur 

"comment améliorer la vie en 

maçonnerie pour l'adapter à 

notre temps ?" 

182. L'approfondissement symbo-

(Suite de la page 35) 

(Suite page 37) 
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lique, l'explication des différences 

dans les rites, etc 

183. Une publication maçonnique ap-

porte un apport certain en nous 

permettant d'élargir notre com-

préhension pour que chacun 

s'améliore et améliore l'environ-

nement dans lequel il vit 

184. Philosophique  

185. voir autre réponse : trop généra-

liste 

186. M'infirmer de ce qui se passe ail-

leurs dans le monde maçonnique 

187. l'altérité 

188. Cette revue permet d’aborder et 

de réfléchir sur des sujets aux-

quels nous n’aurions pas pensé  

189. information générale et réflexions, 

points de vue sur divers sujets 

190. Parfait 

191. voir commentaire précèdent 

192. En rappelant les fondamentaux du 

rituel et du bon fonctionnement 

d'une Loge 

193. M’apprendre des éléments que je 

ne connais pas. M’ouvrir à 

d’autres loges, d’autres rituels, 

fonctionnements. Découvrir l’his-

toire de certains symboles, pra-

tiques. 

194. Aide à la réflexion symbolique 

(Suite de la page 36) 

Merci pour vos  critiques et suggestions. 

Notre ambition, c’est effectivement 

d’assurer un pluralisme d’approches.  

Toutes les formes de franc-maçonnerie 

sont respectables et il n’est pas dans 

notre intention de ne pas leur donner la 

possibilité de s’exprimer bien que nous 

soyons conscients que parfois des textes 

puissent choquer.  

N’hésitez pas à proposer des articles 

avec des approches qui correspondent à 

votre pratique. Même si vous n’êtes pas 

maçon-ne, plein de possibilités existent ! 

Notre volonté est d’essayer de faire du 

journalisme maçonnique ouvert, bien-

veillant et fraternel !  

A  l’attention des contributeurs et 

des contributrices 

Merci cher-e ami-e pour votre 

participation à ce magazine 

maçonnique maçonnique consa-

cré à tout ce qui concerne l’activité 

d’une loge.  

Vous trouverez ci-dessous un certain 

nombre de repères qui ont l’ambition 

de donner une certaine cohérence  et 

aussi de répondre aux propositions 

émises dans les réponses au question-

naire. 

Je vous rappelle que l’ambition de ce 

magazine est en premier lieu d’appor-

ter un soutien au fonctionnement des 

loges en diffusant des informations 

qui aident les sœurs et les frères à 

mieux s’intégrer dans leurs loges. 

Nous souhaitons aussi aider les loges 

à mieux se faire connaître auprès des 

profanes. 

Il y a aussi la possibilité pour les sœurs 

et les frères de publier leurs travaux. 

Chacun-e est libre de signer ses ar-

ticles soit de leurs nom et prénom, 

soit d’un pseudo ou même de ne pas 

les signer. 

Nous souhaitons fonctionner avec la 

règle du bénévolat et du mécénat 

sans recherche d’une activité lucra-

tive. Nous ne publierons pas d’encart 

publicitaire payant. 

Tout d’abord en ce qui concerne la 

longueur de vos articles  : nous vous 

proposons de rédiger sur la base de 

deux pages A4 en format de carac-

tères Calibri de taille 10. Naturelle-

ment c’est un calibrage moyen et s’il y 

a un dépassement, rassurez vous il n’y 

aura pas de censure. 

 

Les différentes rubriques pos-

sibles de FIL :  

Voici quelques propositions. 

Un rite en loge  

Un geste en loge 

Un symbole en loge 

La Loge et sa dynamique 

Un site d’une loge 

Un vécu en loge 

Quel avenir pour la loge 

Histoire d’une loge 

On en parle 

Musique en loge 

La Loge dans la cité 

Un poème pour la loge 

 

Toutes les rubriques ne se retrouve-

ront pas forcément dans tous les nu-

méros  ; cela dépendra bien évidem-

ment de vos apports. 

 

Pour l’avenir :  
 

La création d’une association « FIL– 

Infos loges » nous permettra d’avoir 

une structure juridique associative. 

 

Nous prévoyons aussi d’organiser des 

réunions d’échanges par visio. 

 

D’autres idées fourmillent mais … 

patience !  

Fraternité 

Matéo Simoita 
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Je ne suis pas maçon-ne !   Quel intérêt a 

FIL pour moi ? 

Premier intérêt : S’informer de ce que peut être la dé-

marche maçonnique ! Vous pouvez connaître des ami-e-s 

franc-maçon-ne-s, ou avoir entendu parler de la franc-

maçonnerie et vous souhaitez en savoir plus ! 

Deuxième intérêt : Partager un intérêt pour des sujets 

traités. 

 

Vous prétendez vouloir aider les loges ma-

çonniques, mais que proposez-vous ? 

C’est vrai que cela pourrait paraître prétentieux ! Le fonc-

tionnement des loges pourrait bénéficier d’échanges de 

vécus. Le rôle de FIL c’est d’être une sorte de medium à 

qui on peut se confier et que l’on peut consulter. Pour que 

cela se réalise il faut naturellement que le partage se fasse 

et que la confiance règne ! C’est le pari que nous faisons. 

Si cette contribution collective ne se fait pas, il est clair 

que nous échouerons. 

 

Vous semblez ignorer les hauts grades et 

pourtant n’offrent-ils pas une indéniable 

progression dans la démarche initiatique ? 

Les hauts grades se pratiquent dans des loges et à ce titre 

ce qui s’y passe fait partie de notre communauté !  Nous 

aurons sûrement l’occasion de publier des articles les con-

cernant. C’est le rituel qui change mais quelque soit le 

grade la démarche est fondamentalement identique. Si 

vous en faîtes partie parlez nous en. 

 

Faut-il des compétences particulières pour 

proposer des articles ? 

Non, trois fois non ! Les maçon-ne-s fonctionnent avec le 

principe de l’Egalité ! Cette évidence est souvent oubliée 

et combien de fois peut-on entendre certains se vanter 

d’avoir une ancienneté et d’être à tel degré supérieur aux 

autres et de confondre ancienneté et hiérarchie !  Je con-

nais un vieux frère qui m’a avoué s’être intéressé à la 

franc-maçonnerie lorsqu’il a pris sa retraite après plus de 

30 années de fréquentation de sa loge sans avoir rien 

entrepris comme recherche personnelle. Quelque soit 

l’ancienneté, nous sommes tous égaux et nous avons le 

droit d’exposer des réflexions. C’est dans ce partage que 

l’on peut progresser vers la bienveillance et l’acquisition 

de la sagesse dans cette démarche collective qui nous 

invite à nous écouter. La loge n’est pas une université du 

3 ème âge pour des Bac + 5 ! C’est une communauté de 

femmes et d’hommes désireux de créer un lien , la Fra-

ternité, pour vivre dans la Paix et l’Harmonie. 

 

Peut-on comprendre la franc-maçonnerie 

si on est athée ou non-croyant ? 

Si la Franc-maçonnerie, lorsqu’elle s’est créée fut chré-

tienne, si, aujourd’hui encore, la majorité des obédiences 

exigent la croyance en Dieu,  la volonté de réunir celles et 

ceux qui approchent les hautes valeurs morales, entraîne 

de facto, dans le monde tel qu’il est aujourd’hui  l’accep-

tation des athées et des non-croyants dans les loges. Bien 

souvent, ils et elles se cachent derrière un certain agnos-

ticisme, mais la liberté de conscience ne suffit-elle pas à 

accepter toutes les croyances et les non-croyances. ? 

 

La franc-maçonnerie est-elle interdite aux 

pauvres ? 

La vérité oblige de répondre par un « Non mais Oui » 

mais pas avec FIL ! Il est clair que le niveau de frais induit 

par la démarche maçonnique la rend inaccessible pour 

des personnes rémunérés au-dessous du SMIC ou ayant 

des charges telles que leur budget loisir est inexistant. 

C’est parce que nous regrettons cette réalité que nous 

avons souhaité que FIL reste gratuit et que les dépenses 

soient assumées par le bénévolat et le mécénat. Encore 

un pari ! 

 

 

FAQ 


